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POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

Les réactio11s de la presse 
eu1~opé(_}nnr à l'égard de 
l'alliance i ta Io-allemande 

_,,..... __ 
En An<Yleterre, on apprécit> l'importance de l'événe-

1nént.- Les insinuatio11s de la presse française.-
! :Europe à la croisée des chemins 

La malchance s'acharne sur les survivants 
du "Squalus" 

Le câble de la cloche à plon­
geurs se coince 

-< ,....._l .. ~-

8 hommes demeurent prisonniers 
45 m. de la surface ' a 

1 New-York, as _ Suivant un rapport! che s'est coincé et fappareil s'est arrêté. à 
_ ..,., ' H • ~ - "g U erre hl a Il Che" 3 Ur a de ·de f amira/ Cole qui dirige les opération' 45 mètres du niveau de la m~r. lmmédia-

de l'Intérieur fait un 
ample exposé des problèmes 

qui intéressent la ville d'Istanbul 
La Ankara, 24 (A.A.) - La Grande As- venir nous pourrons assurer de meil 1 d h d · d ' } f de sauvetage du Squalus, as survivant~ tement un, puis eux scap an r1ers u semblée Nationale a poursuivi, sous la leures conditions à ces éléments d'or- m eA me s u cc es que e a ID eu X F "" d é e r 

. du navire ont été remontés ; on suppo~ alcon ont p/ont!>''"' en vue e r par r a-
présidence du Dr. Mazhar Germen, le dre et de tranquillité (bravos). · A h 1· oe résultat n'é-

" Il 0 •' ~p a s e r a Il " que la coque contient encore 8 hommes varie. 4 . 30, ce ma m, do'bat sur le budget. A l'ouverture de « Cette année-ci, des allocations ont d · bt 1• é d x h·ureo 
vivants. Le nombte des morts est donc e fart pas encore o enu ma .r eu "" 

la séance, le ministre de !'Intérieur M. été portées au budget pour la création 
26

. d'efforts. 

Faik ë>ztrak monta à la tribune pour de sanatoria et de preventoria. C'est-là 1 La 1 h à 1 •· · t tilisée * 
Rome, a• - Les journaux commentent pendants. Toutefois, elles entendent que c oc e P ongçurs qui es u 

répondre à différentes obJ.e<:tions. encore une preuve de votre intérêt et ~ 
1 

·è f · e d sauveta"" é é d d 
les réactio11s de la presse européenne à l'é- l'Europe se renouvelle et se libère dé- pour a premi re ois _en vu . u 5' La cloche à plongeurs a t escen ue 

LA SECURITE PUBLIQUE de votre affection envers cette catégo- ·~rd de /'alliance italo-allemande. f' 't" t d tè d 1,. é l"té de féquipage du navtre a fait quatre des- du Falcon, un ancien ramas,,.,·mines de 
. . d f ti . 5 in1 1vemen u sys me e in ga 1 , . éq 'pé 

1 c En constatant - a dit le ministre- rie e one onna.ires. L'attitude de la presse anglaise est re- . . . cente La dernière fois, comme elle remon- r.o6o tonnes, spec1alement u1 pour e 
que l'ordre el la sécurité continuent de POUR LA SAUVEGARDE DE LA marquable. Le Times, notamment, a écrit politique qui crée dans les rapports . · · 1 ·bl de /a clo- sauverag!'.e~d:::e=.s..:s:.:u:.:b:.:m~er:.:s::.i~b:.:le:.:s::... -----

internationaux la véritable dictature tait avec huit hommes, e. ca e · 
régner d'une façon satisfaisante, nos MORALE NATIONALE que ' le rraité signifie que les gouverne- . . . , 

1 

UN INCENDIE MONSTRE 
caman:.Jea nous ont adressé à moi et Un de nos camarades a parlé de la ments des deux pays ont tiré la conséquen- des démocrat.ies impériales e~ veut con- LE MINISTRE DU COMMERCE Tallin, 

25 
A.A. - 200 maisons de la 

ce logique linrue d"une évolution qui est tester le droit des deux nations à des Vl'lle de Pe~-n· ont été d'truitcs hil"f par à ceux avec lequels j'ai le plaisir de nécessité d'attacher une grande impor- f , t t 11 1 1 d , 1 OUGOSLAVE A ROME ~ 0 

par a1 en1en na ure e e on onne au c espaces vitaux > en lui opposant a y un incendie. 1 ,500 personnes sont sans a· 
collaborer le plus beau compliment. tance à la moralité et de prévenir les monde l'évidence documentaire de quel- · d fi --- d p · • 

défense oiseuse es « espaces super US> Rome, 25 A.A. _ M. Tomitsch, minis- bri. Le fameux couvent e etsen na pas 
C'est un devoir pour moi de vous pro- méfaits. Il a demandé qu'une lutte soit que chose qui a été, pendent longtemps, accaparés par la France et la Grande- tre du Commerce yougoslave est arriv~ à Hé touch€ par le sinistre. On "?mpte deux 
mettre que l'ordre et la tranquillité engagée contre les éléments malfai _ une réalité politique. • 

8 
t Rom'e. morts et huit b!,ssés. Des Hincelles o:it 

continueront d'une façon de plus en sants. Depuis le jour où nous avons UNITE ET IDENTITE re agne. H~ transportées à un kilom~tre et demi 
1 rf .t t d' d , . D'OBJECTIFS L'Italie et l'Allemagne demandent la ré- LE RAPATRIEMENT DE LA LEGION du lieu du sinistre. pus pa a1 e e igne u regime que, pris la responsabilité du pouvoir, nous vision du système de Versalles ,· une rév1- ____ ...,. __ _ 

· d A ce propos, le Messaggero observe que 
par les dispositions e vos lois, vous nous sommes persuadé que la nation /'alliance est considérée en Angleterre corn- sion rapportée à ~ éléments naturels et KONDOR LE ITALIENS RAPATRIES 
avez créé. En prenant cet engagement, attendait de nous cette tâche aussi me un événement d'une importance capi- à ses véritables sièAes AéoAraphiques. Sans Saint Jea:i de L-;;-;_-; 5 A.A. Cinq DE LA CORSE 
je tiens à le compléter en déclarant que (bravos). Nous y attachons donc l'im- tale pouvant déterminer une 6 ituation qui impatience, mais sans tolérance, fltalie et brands bateaux allemands mouillèrent 
dans l'accomplissement de notre tâche portance requise >. mérite d'être étudiée avec la plus grande l'Allemagne, fortes de leur alliance, atten- dans le port de Vigo pour emba~quer les Livourne, 25 A.A. - Les embarque· 

d, rt' d' attention pour ses conséquences La presse dent pour savoir vers quelle solution en- ].&...ionna-ira allemands. Ces naV1. ~s qu. 1 ments d'ltali~s se rapatriant définitive-
nous ne nous epa irons pas une Le ministre mentionne, à titre d'e - britannique s'abstint en outre d.e toute in- visagent d~ se diriger les dém-Ocrati06. rlÊbarquèrent 2.600 tonn·es de fann.c desti~ ment de la Corse continuent régulière· 
Reule ligne de nos lois, comme c'est vo- xemple, la circulaire adressée à ce pro- sinuation ou considération tendancieuses A titre d'exemple de guerre économj- nées à la population espagnole ainsi qu ment. Quatre-cents autres ltali.::ns quim· 
tre désir. Les lois mise• entre les mains pos au début de l'année. sur la position de l'Italie dans r alliance. que conduite par les démocraties contre une grande qua:itité de mklicamcnts, rent hier matin Bastia et arriv~rent dans 
aussi bien de la gendarmerie que de la « Cette question _ poursuit-il _ oc- Par contre, la presse française tout en- /es Etats totalitaires, la Tribune mention- quitteront Vigo demain. ,la soirée à Livourne. 
police seront exécutées sans défaillan- cupa la première place dans le discours tière insiste dans /a tenlaiive de présenter ne la carie postale rédigée en anglais et 

rad l'Italie comme « tombée sous la domma- distribuée sous Je couvert de fanonymat 
ce. Certains de nos cama es se sont prononcé à l'Université par notre Chef . dans tous les milieux commerciaux é•yp-
plaints des conditions défavorables N t' aJ 1 1 "d' tion ~llemande >. La vérité est exactemen " 

a ion que e peup e cons1 ere com - Je contraire, car /'alliance n'est pas une tiens accusant /es Etats totalitaires et de-
dans lesquelles nos gendarmes et nos me l'incarnation de la vertu et de la corbinaison diplomatique d'ancien modè- mandant de boycotter /es produits fascis­
a.gents sont obligés de remplir leur de- morale. Non seulement nous, les mem. Je. L'Italie t.:t J'AllemaAne constituent, dan!< tes, donnant la préférence à ceux éAYP-

1. · t. -' t Il 't · tes, donnant la préférence aux éiyp-voir. Leurs paroles dénotent la sollici- bres du gouvernement, agirons d'après la po 1t1que interna 1oncue, une e e uni t: 
qu'elle ne consent pas de diflérenciatiori tiens et à ceux des démocraties. Le jowr­

tude qu'ils portent à ces serviteurs dé- ces hautes directives, mais encore nous ou de hiérarchie. L'identité des objectifs na/ qui reproduit la carte en première pa-
voués de l'Etat. Grâce aux crédits ins- sommes persuadés que la jeunesse in- est telle qu'elle comporte une unité abso- ge note que l'on cherche à entrainer, de 
crits au budget nous nous efforçons tellectuelle fera de son mieux pour nous lue de moyens et par conséquent dans cette façon, l'opinion publique éAyptionne 
d"année en année de combler les lacu- aider à appliquer, d'une façon saine, l'action future les forces respectives son à int.,rompre tous rapports avec l'Italie 

é al , · et l'AllemaAne. Mais la Auerre blanche dé-
nes. Et j'espère que dans un proche a- (V. •uite en 4ème PBl!e) g ement necessatres. clarée aux Etats totalitair8S aura Je mé-

LE PAVILLON BRITANNIQU_E__ Mais Je Messaggero ne s'étonne pas tro me succès que Je fameux « No pasaran • 
que cela ne soit pas compris par la pre 

NE Co des roug .. Espagnols. UVRE PLUS française car la Ftance veut 1uAer les au-
ENCORE UN INCIDENT A DANTZIG 

l,,A"s soltlat.s polo- LA MARCHANDISE Ires d'après elle-même. Or, elle, depuis 1 
-·- début de la &uerre mondiale a accept/. la 

1) (' ••• • • { /, Sc•t f•(}) /.S' UN INCIDENT A HONGKONG tutelle de la Grande-Bretagne et laissé d 
' .. ' ... Londres, 25 - L ... s journaux annoncent plus en plus que sa politique extérieure 

ROME A RESERVE UN ACCUEIL 
ENTHOUSIASTE AU COMTE CIANO 

~--
Le Duce est acclamé • • qu'un croiseur japonais a arraisonné soit laite par Londres. e l l t. 4 • , .... t 0 1 r e (le au large de Hongkong, le vapeur mar- Le journal s'étonne J>Br contre que la Rome, 24. - S. M. le Roi et Elm.pe -

chand anglais Rampura que l'on suppo- presse polonaise s'associe aux journaux reur a adressé au comte Galeazzo Cia-

1 ('l \r 1' l I •. 1 .•. ,) r•a sait contenir de la contreoande de guerre français dans sa façon de juger la position no le télégramme suivant : 
\ - \ pour les Chinois. Quelques officiers japo- de fltalie dans /'alliance. Il rappelle à c 
-·- nais sont mo:ltés à bord et ont procédé, propos à la PoloAne que si elle a pu sa- « A votre retour dans la patrie, je suis 

M. Chamberlain a annoncé hier aux Corn· 
munes la réalisation prochaine de 

l'accord avec l'URSS 

Mais à Moscot1 on ne partage pas 
l'optimisme britannique 

Londres, ~4 A.A. - Jnterro{Jé par M. 
Attlee sur les pro!lri>s des néjJociations an­

Alo-sovétiques, M. Chamberlain déclara 

aux Communes : 
- La Chambre sait que lord Halifax 

a eu, lors de son passage à Paris, des con­
versations avec les ministres français. 11 a 

été éAalement en mesure, à Genève, de 
pour~uivre les conversations qu'il avait en­
tamées à Londres avec I'ambassadeur de 

Soviets. 

principe de l'accord tripartite anglo-fran­
co-soviétique établissant l'assistance di-
recte e!'l.tre ces trois puissances. 

Les experts du Foreign Office vont éla­
borer une formule concrétisant C'et accord, 
formule qui sua sounùsc aussi rapidement 
que possible, sans doute aujourd'hui, au 
gouverneméflt français. Lo!"SQue le texte 
sera m1s à point paf Paris et Londres, M. 
Steed le transmettra à Molotov,tandis que 
M. Bonnet le communiquera à M. Souritz. 

Varsovie, 25 (A.A.) - On signale 1nelgré les protestations du capitaine, à t;sfaire se::1 aspirations sur ses frontières heureux de vous faire pavenir l'expres­
de source dantzigoise allemande que 2. un examen des livrcS du bord. Entretemps, orientales c'est justement grâce aux bons sion de ma plus vive satisfaction et de A /a suite de ces entretiens, les points de 
soldats polonais armés franchirent la le Rampura avait lancé un appel de T.S. offices de l'Italie auprès de l'Allemagne. vous dire combien j'ai apprécié votre vue des doux parties intéressées furent 

On p·ense, dans les milieux diplomatiques 
français, que l'accord prendra très rapide· 
ment, peut-être même avant la fin de la frontière polonaise et pénétrèrent en F. à la ba•c navale britannique de Hong- Le 1ournal note, en out1e, que Varsovie a oeuvre créatrice et réalisatrice •· éclaircis et j'ai toutes les raisons d'espérer 

kong bJ"é t t "t ' Jl été fbé ée d J semaine prochaine, une forme définitiv~. terr.1to'1re dantzigois. Les douaniers · , ou 1 rop 0 que e a 1 r • a Le comte C1'ano est arn·ve' à 11 heu- qu'à la faveur des propositions que le Aou-Deux croiseurs anglais fur0:1t envoyes domination de Moscou grâce à l'oeuvr 
D t · 1 obl1'ge' rent à rebrousse d ·1 40 1 t · ' 'al Il éta't ac vernement bri'tanruque est maintenant en LES RESERVES SOVIET!QlTES an z1go1s es r au secours du Rampura. Mais quan 1 s de r armée allemande qui endura des sa- res par e ram spec1 · 1 -
chemin. Les soldats s'enfuirent en a • arriv~rent sur 1 ... s lieux, le croiseur japo- crilices énormes pour battre les Russes. compagné par le sous-secrétaire d'Etat mesure de faire sur les principale~ ques- Genève, 24 A.A. - Les milieux sovié-
bandonnant une bicyclette. nais avait achevé son inspection et avait LA COLLABORATION à la guerre, le général Pariani. Ils ont lions en suspens, il sera possible d'aboutir tiques ne p2rtag'ont pas enti~rement l'opti· 

Le Se'nat de Dantzig a remis une repris le large. été à 1 tati · · 1 u à un accord complet à brève échéance. misme de M. Chamberlam pour ce qui OFFICIERS FRANÇAIS EN CHINE ou L'ENCERCLEMENT ? reçus as on, 81081 que es a -
note de protestation aux autorités po- Shanghai, 25 _ De nombreux com· Sous le titre « Dernière invite à colla- tres membres de la délégation itaJienne li reste encore certains points à résou- concerne l'aboutis.•anent des négociations 
lonaises. m,ntaires s0:1t soulevés par la nouvelle borer >, Je Giornale d'Italia relève le par le Président du Sénat, le secrétaire dre, mais je ne crois pas qu'ils soient de a:iglo-ooviétiques. 

L E S F U N E R A 1 L L E S publiée par la presse de Tokio concernant grand 6cifo mondial du traité d'alliance d·i Parti, les ministres de !'Education nature à soulever des difficultés sérieu..,.. Les points JitiAieux, disent-ils, no sont 
DE MAX GRUEBNER l la rêceni.., arrivée à Chungking de deux italo-81/emand. Comme fa défini le comt Nationale, des Travaux Publics, les M. Attlee, ayant insisté pour savoir si pas d'importance secondaire et il est peu 

D t 'g 24 (A A) Les funérailies généraux et quatre colonels français re- Ciano, c'est un traité sans sous-<>ntendus. éta' t d' tres na Je « premier • escompte qu'un résulta probable qu'on aboutisse de si t6t. 
an ~ •. · · - '. traités devant contribuer à réorganis ... '1" Deux &ouvernements se garantissent une j~o~s-secr ires e au persan - l 

de la v1.ct1~e du meutre de ~althofj l'am1ée chin?ise. . aide réciproque, dans toutes les éventuali- lites. puisse être obtenu avant la Pentec6te, ,,.\1, On apprend que lors de l'~ntretien Hah~ 
le dantz1go1s Gruebner, ont eu heu au-, Les .a~tontés françaises, après avoir tés et avec tous Jeurs moyens, sans réser- Une grande foule réunie sur la place Chamberlain a déclaré que c' .. t pout être fax-Maisky dimanche dernier les pour-
jourd'hui à Kalthof. cherche a donner crédit à la version qu'il ve aucune. de la station a aocueilli le ministre des trop t6t, mais qu'en tout CJI• il estim parlers n'ont guère prngressé. M. ~"".net 

M. Forster, dirigeant régional, dépo- s'agit d'of_'.1ciers français qui se trouvaient , Toutefois, /'alliance ilalo-al/emande affaires étrangères par des démonstra- qu'apri>s les vacances de !a Pentecôte, à la a entr"J)ris èes tentatives de mkliation, 
s om de Fuehrer une couronne' à Kwangsi avant même la hostilités, af- n est PB•, pour cela, un instrument offen- tions de vif enthousiasme. . d t ~r/ementaires /'ac dont le résultat consista seulemc:it dans 
a au n firment à présent que la mission aurait sil. repr1StJ es ravaux ,,..... ' • . 

sur le cercueil. un caractère absolument privé ajoutant Au contraire, par /a signature de leur Le comte Ciano s'est rendu tout de cord aura été •éalisé. une élucidation des pomts de vue et une 
Le président du Sénat M. Greiser pro- que l'attaché militaire chinois à Paris au- pacte, l'Italie et /'Allemagne ont adressé suite à Palazzo Venezia où il a été reçu , DU TEXTE A MOSCOU élaboration de formules de comprnmis. M. 

nonça un discours. rait recruté cette mission parmi les offi- un dernier appel à /a collaboration. La par le Duce à qui il a remis l'original du L ENVOI Maisky déclara que ces formul'5 étaient, à 
~fax Gruebner _ a-t-il déclaré no • ciers à la r<traite depuis de longues an- politique de l'encerclement, en tant qu'elle pacte d'alliance italo-aJlemand portant Lo:idres, 25 - Le texte des nouvell-s son avis inacceptables mais qu'il n'était 

1 lid nées et que la tnîssion aurait rejoint la e~t diri~ée entre un obje.:;tif exclusif, a un propositions britanniques a été approuvé' pas autorisé à faire à ce sujet des d~la· 
tammcnt - est le symbôle de a so a- Chi:le contre l'avis du gouvernement fran- but offensif manifeste. la signature des deux ministres des af-
"'t, d 400 000 Ali nds de Dantzig . fai·res e'trange' res. par le Consc:il des ministres d'hier. M. rations formelles. " e es · ema ça1s. L'alliance italo-allemande, en tant que 

• di t· ts ' E t te de f u.I 'é M'laisky étant retenu pour quelques jours en cette heure ou des ssen 1men Mais H resulte de source bien informée réponse à la politique d'encerclement, a n re mps, une gran o e, s - L'ATTITUDE DE LA POLOGNE 
profonds et une frontière saignante at- que la mission tst composée du général un but défensif évident. L'Europe d'hier tait réunie sur la place de Venise pour encore ~ ~cnève par les !Tavaux de la 
tendent leur solution décisive. Berger <t_ d'officiers spécialistes de l'avia- est arrivée à un tournent décisif de son acclamer le fondateur de. l'Empire. Le scssoon e a S. D. N. on suppose que l 

tion plutot JCUnes dont la position mili- histoire, à la croisée des chemins entre la D 
1 

. f . balcon docum'ent britannique sera transmis à 
268 HABITATIONS DETRUITES 

PAR UN INCENDIE 
Bcypazar, 24 - Un incendie imme:ise a 

éelaté dans la commune Kara'l"r qui a dé­
~~•t 268 bau tations. li a été maitrisé grâ­
ce au service d 'cxtir.ction, 

Le ft u a ryris ..iissance dans la grangt 
ci un c rta1n Hasan Ali où celui-ci. une 
d1andtlle à la main, était allé chercher des 
"X-uf' '· Le feu s'est d'abord communiqu{ 
é!' foi:& t d e là partout. Il a été au reste 
attisé par un vent violent qui soufflait sur 
la région. 

On estime les dégâts à 164.000 livres. 
Les sinistrés ont ét€ abrités dans des re­

fui:es aux frais de la Municipalité. 

taire a été altérée 'en vue de masquer et paix et la 11uerre. uce a paru p us1eurs OIS au . Moscou par l'ambassadeur de Grande· 
faciliter leur tâche en Chine. Le nombre Deux bloc• de forçes de guerre sont dé- Bretagne M. Sreed. 
des m, m':>res de la miss1on devrait attein- . nstitués LES ENTRETIENS 
dre bientôt U:le trentaine. On assure qu' sorLmaisdco démo. cr t'es . , . 

1 
. ITALO-ALLEMANDS La déclaration d'hier du • premier • 

. d rr· . . es eux a 1 1mperia es qui é .1 d 'nistres un~ partie e ces o tC1ers devrait cher- . ,. . . . tant été fixée en Conset es m1 , 
ch<r à réorg•mis-r et améliorer l'aviation en ont pris l m1t1at1ve voudront-elles La collaboration aéronautique 
chinoise notamment au "point de vue mé- soutenir celle-ci vers l'extrême conflit Rome, 25 (A.A.) - Le général Mil.ch 

elle a immédiatement communiqué aux 
ambassades de France et d'U.R.S. à Lon-

ca'1ique alors que les autres seniicnt atta- ou bien tireront-elles de ce parallélo - sous-secrétaire de 1"air allemand, ac _ 
chés comme conseillers en matière do tac- gramme de deux forces opposées l'ins- compagné par trois officiers allemands, dreo. * 
tique_ et de stT~~~e:..--- pi ration pour une nouvelle politique, est arrivé hier à Rome par la voie des Paris, a5 A.A. - On estimait hier soir 
NAVIRES DE GUERRE ROUMAINS plus prudente mais aussi plus géné - airs. Il s'est entretenu longuement a- à Paris que l'accord est réalisé sur la 

AISTANBUL '1 u ? Le sous-marin roumain Delfinul et son re se · vec le général Giuseppe Valle, sous-se- question essentielle qui était la base des 
convoyeur le navire-atelier Constantza L'Allemagne ,et l'Italie n'entendent crétaire de l'air italien. lnéjJocialions anAlo-franco-soviétiques. 
sont arrivés ce matin en notre port. Le pas prendre l'initiative de l'usage de la Le général Milch restera. quelques 

1 

Le Cabinet ani:lais aœepta, en effet, au 
Dellinul se rendra en Come d'Or pour force pour la solution des problèmes jours en Italie. cours ~ sa r~union de l'aprh-midi, 1 
@trc introduit 0:1 clic s~hc. 1 

Varsovie, 24 A.A. - L' Agence Pat pu· 
blie l'information suivante au sujet d·~s 
négociations anglo-soviétiques ; 

L'attitude de la Polog:le à l'égard des 
négociations de la France et de la Grande-
Bretagne avec !'U.R.S.S. no subit aucun 
changement contrairement aux informa­
ti~ de cert&ines Agences étrangères. 

La Pologne n'a aucune raiso:l de gên~r 
ces puissances du moment que ces n~ocia­
tions ne peuvent pas créer des engage· 
ments nouveaux pour elle. 

La Pologne n'a pas lieu de faire des ob­
jections ni des réserves, ce qui ne pour­

rait avoir lieu que si les pourparlers de­
vaient porter atteinte l sc1 i:it~reu. 

• 
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2 - BEYOGLU 
Jeudl 25 l\lai 1939 

oc E l Presse étrangère 
LA MUNICIPALITE soins de la consommation aiccrue, uni Avertissement solennel 

NOTRE ÇANAKl<ALE 
• toman s'e~'t laissé aller à établir des Le jardin du Taksim 

distinctions nationales entre musul - L'aménageent du jardin municipal du 
M . Sadn Ertem ùnsurge. dans le T k · mans. Néanmom· s les sent1"ments de so- a srm touche à sa fin. La végétation 

« Vakit ., contre 1 aU1rmation survan 
foquP/le le. Turcs seraienr redev11b1es lidarité, d'union et de fraternité entre abondante, mais désordonnée, qui en 
"ux Allemand, d .. leur victoire des les éléments musulmans de l'empire ot- constituait le charme principalr a été 
Dardanelles. toman ont subsisté jusqu'au dernier remplacée par des arbres plus clairse-

Une affreuse malchance évidente moment. Et je suis convaincu que s'il més mais beaucoup plus réguliers. Le 
saute aux yeux dans tous les drames a\'ait été possible de procéder· à un plé- chalet central a disparu. On est en train 
qui ont fondu sur nous au cours de la biscite ou à. une statistique, les élé _ d'achever la construction du buffet, 
grande guerre. Depuis le début jusqu'à ments non-turcs auraient demandé en 1 des W.C. et de la nouvelle entrée. Le 
la fin, la Turquie a dû lutter non seu- grande partie à ne pas être séparés de jardin sera ouvert au public en juin. 
lement contre ses ennemis mais contre la Turquie. \ L'entrée y sera libre et gratuit€. 
cette malchance qui s'était rangée à Cette constatation est aujourd,hui dù Les tarifs des lieux d'excursion el 
ses côtés, comme une amie. domaine du passé. Il est impossible 1 de villégiature 

Cette malchance commence par la que ce passé revienne jamais en ar _ ! La Municipalité attache une très 
sottise des chefs qui confondent la vo- rière. L'équilibre et le calme ne pour- grande importance à la possibilité, pour 
lonté de la nation turque de participe:r ront s'établir que si chaque nation se. le public, de jouir de lieux de villégla -
à la guerre avec le désir des étrangers. gouverne elle-même et si les gouverne- ture et d'excursion à des prix accessi­
Elle s'achève avec l'armistice de Mu- ments reposent sur la base offerte par bles à toutes les bourses. Un commis-
dros. cett,e nat~on. 1 sion ~era ~onvoqu.ée en ~ue d'apporter 

Notre participation à la guerre n'a Cest dire que nous ne nouriis.oons·des réduct10ns tres sensibles aux ta_ 
pas été marquée au cadran de l'histoire aucune illusion ni aucune chimère et rifs des hôtels, pensions, brasseries et 
par les destinées politiques de la 'l'ur- que nos idées à cet égard ne doivent cafés. On trouve aussi que les prix des 
quie, mais par un fait accompli du corn- pas être mal interprétées. 

1 
ioyers aux Iles, à Suadiye, Bostanci, 

mandement allemand. Ce fut un af- Nous voulons dire simplement que Erenk,ëy et au Bosphore sont excessifs. 
freux fait accompli. les peuples musulmans qui vivent au- Seulement, il est un peu tard pour y 

Nous en avons supporté les consé jourd'hui séparés en plusieurs Etats · remédier. La plupart des maisons et 
quences à toutes les phases de la gucr- ont vécu longtemps ensemble avec les villas sont déjà loués. Cette année-ci, il 
re. Chaque fois il nous a fallu les vam les Turcs et ont subi l'influence de la Y a eu, en effet, une véritable ruée vers 
cre avant même de tenter de vaincre culture turque. Aussi, malgré tout, il les lieux de villégiature de la ban _ 
l'ennemi. subsiste entre nous une affinité, des lieue. Toujours est-il que la commis _ 

Ceci n'est pas une chose mystique. liens de nombreux points de contact, sion en question compte repartir les 
C'est le résultat militaire réel d'une al- des facteurs d'affection réciproque. maisons, pensions et autres logements 
liance conclue sans réflexion. Ceci n'est pas un rêve, c'est Ja réalité. par classes. en tenant compte d'une sé-

Nos alliés voulaient que, sur tous nos Nous avons des abonnés en divers rie de facteurs et notamment de l'état 
fronts, nous attirions et occupions le' points du Proche-01ient qui tout en de conservation de l'immeuble, de la 
plus possible des forces ennemies qu· n 'appartenant pas à la race turque veu- vue dont on y jouit, des condi­
s'accumulaient sur le front occidental. 

1 
lent suivre le dévelop!Jêment des évé- tions de confort qu'il présente et fixer 

De là les offensives inutiles et mal cal- ncments en Turquie Républicaine, sous un taux des loyers en conséquence. 
culées au Caucase et contre le canal, 1 l'imprç,ssion de l'affinité résultant de la Des mesures spéciales sont envisagées 
de là la création aux Danianelles d'un vie commune du passé. La 'Turquie en vue d'assurer la propreté et l'esthé­
front pour une guerre de longue durée. porte, elle-aussi, un intérêt très pro _ tique de nos lieux de villégiature et 

Et comme si cela ne suffisait, nos alliés fond à ses voisins et anciens compa- d'excursion. 
ont fait assumer à l'armée turque la triotes. La caserne des sapeurs-pompiers 
lourde charge de renforcer, en terre é- Or, si nous ne nous intéressons pas Une nouvelle caserne, aménagée et 
trangère, les fronts que les forces al- de près à ces voisins, si nous ne ren _ outillée de façon absolument moderne, 
liées ne suffisaient pas à tenir. forçons pas les anciens liens culturels, sera construite en notre ville pour les 

. .. ... Qu'avons nous reçu en échange de l'oubli se fera lentement et. avec loe sapeurs-pompiero. 
cet effort. quelle aide nos alliés nous temps, le sentiment que nous sommes En même temps celle de Fatih sera 
ont-ils apportée ? Il est possible de étrangers les uns aux autres domine- agrandie. On Y ajoutera un nouveau 
l'exposer en quelques phrases : ils ont ra. Or, pour nous, un Egyptien. un A- dortoir de 16 lits pour l'équipe desti­
envoyé dans le pays quelques douzaines rabe, un Irakien, ne sont pas un Es- née aux services de prompt secours. 
d'officiers d'état-major, une compagaie pagnol, un Portugais ou un Boer ! Ils Des mesures sont à l'étude en vue 
pour chaque division, de soldats de for- nous sont beaucoup plus proches. Et d'accroître les connaissances techni _ 
teresse, quelques batteries. Or, les plans nous nourrissons pour eux une af- ques et professionnelles du personnel de 
des états-majors étrangers ont abouti fection et un attachement réels. nos brigades d'incendie. 
à l'échec sur tous les fronts. Des suc- Il faut que ces liens du passé vivent Les examens de fin d'année ont com­
cès• n'ont été remportés que là où l'on dans le présent sous la forme d'une a- mencé. La distribution des . diplômes 

a combattu suivant les principes natio- mitié et d'une alliance étroites de façon aura lieu avec solennité. 

naux des commandants turcs. Du dé- à faire bé_néfü:ier tous les peuples du Le nouveau central de ~i§li 
sert au Caucase. du Caucase en Gali- Proche-Onent des bienfaits de la paix En vue d'alléger la charge qui in _ 
cie, partout c'est cette psychologie qui et du calme. Il faudra veiller d'ailleurs combe au poste de téléphone central 
a dominé. · à ée que ce lien ne revête jamais une de Beyoglu et de faire face aux be _ 

nouveau central a été construit à Os­
manbey. On est en train d'y aménager 
l 

• . 1 De Berlin, M. Ermmmo Amicucci coulant de 1 bl h · 11 a salle du telephone automatique. \ a guerre anc e, n1 e es ne 
mande à la «Ga:tzeita del J'opolo»: sont disposées à se labser suffoquer pur 

"" ~ a ceintur-: e o.;r des puissances capitu-Trois spécialistes, venus de Suède, sous L'accueil extraor'"'·naireni~nt chaleu- 1 · d f 
la présidence du chef-monteur M. Pe - reux reservé par le peuple de Herlin à listes, détentrices de l'or, des colonies. es 
terson s'occupent de cette tâche, as - Galeazzo Ciano a souligné encore davan- ' terres, en un mot, de toutes les richC;SSC;S 
sistés par 12 techniciens locaux. On est tage la valeur que l'Allemagne naziste at-

1 
mondiaLs. C'est pourquoi elles se prému­

en train également d'assurer le ratta-' tnbue au traité, dont 1 extrê:me clarté, k ' nissent et elles avertissc:nt. Mais elks st. 

1 

form1dablt: poids influeront profond6ment raient heureuses s1, à la faveur d'une corn 
chement du nouveau central aux au - sur la situation internationale, encore s1 préhension s.ncèr~ et d'un esprit de fran­
tres qui fonctionnent déjà en notre vil-

1 

fl:-Ud~. et s1 incertaine, lourde de dangers et che solidarité, les noeuds qui irritent le 
le. Le montage de appareils est mené d anxiétés. monde pouvaient. comme ils peuvent lï~-

all
'l 1 Alors que le d t l' '- ' • f par e ement aux travaux d'aménage- . mon e entier, e c.urope tre, etre paci 1quem nt dénoués .. 

t t . L • 1 en particulier, vivent dans l'~xc1tat1on que Il y a un an, Mussolini dit à la Cham-
men. ~ous- ~~ams. a pose des Cllibles 

1 
les vieux empires ploutocratiques, consc:r- bre c"s paroles mémorables: « L' Italie et 

d~ cote de.§1~h et vers Maçka est ache-
1 
vateurs et rèa~tionnaires, augmentent et ;'Allemagne, i~sues d'u71e formation uni -

vee ; le reseau est parvenu jusqu'aux accentuent tOUJOUrs davantage, dans la taire, parallèle dans le tt;mps et dans le-; 
abords de Siraselvi. 1 recherche épuisante de cet encercl.:mem méthodes, unies comme elles L sont par 

Déjà les demandes de nouveaux a _, qui leur permettrait de continuer à jouir' une concc.ption analogue de la politique 
bonnés qu'1 'tait . "bl d t" 1 dts richesses qu ils ont acquis~s par leur et de la vie, peuvent maintenant march.r 

. . 1,. ~ imposs1 e. e sa lS- piraterie et d'empêcher les jeunes cmpi- ensemble pour donner à notre conti:lent a 
faire JUSqu lCl, commencent a affluer. res populaires de co::iquérir leur plac.: au 1 gité un nouvel équilibre, qui p1..rme tt~ fi­
Le nouveau central en comptera 2000, Soleil, c'est à dire du pain et du travail nalement la pacifique collaboration de 
dont 500 nouveaux et les autres déta- 1 pour tous leurs enfants, l'Italie fasciste et tous les peuples>. Ces parol"s demeurrnt 
chés du central de Beyoglu qu · le d _ l l'Allemagne naziste umss-:nt leurs forces Bien plus: elles constituent 1 essence du 
sert t il t T t f . 

1
1 _s es 1 en un seul faisceau et se font le centre traité d'aujourd 'hui. Il appartie:it aux 

. ac ue emen : ~u. e ois es mstal-
1 
d 'un ordre nouveau basé sur la justice vieux empirts de l"s méditer, de les com-

lations en cours a §i;;li permettront de , internationale entre les Etats, sur la plus prendre et de permettre qu'elles se tra -
porter le cas échéant de 2000 à 10.000 1 haute justice sociale pour les peuples; un 

1 
dui!ient dans la réalité des faits. C'est à 

le nombre des abonnés. centre autour duquel peuvent graviter et eux qu'incombera la r.:sponsabilité très 
Le dévelo:ruiement rapide que ren _ s u~ir tous les p;;uples de bonne volonté, grave des événement~ s'ils ne v ulent pas 

nent les . . • p vra1mtnt. ~nx~eux de sauvegarder la ~a1x et ne sav~nt les :ecueillir et en comprcn-
. services du telephone en no- jet la civ1hsation, et de réaliser une dis - \ dre l'espnt humam et très élevé. 

tre ville est dû particulièrement à la' tribution plus équitable et une exploita - Les vieux empirts devront t~nir bien 
sensible réduction des tarifs qui a été 1 t1on plus profitable d..:s ressources mon - compte de ce que constituent l'Italie et 
réalisée. I diales, à laquelle tous pui3sent con tri - 1' Allemagne unie, u'le masse compacte-

D'autre part les se~"ces . te b . buer par la force de leur intelligence et par l'homogénéité de l'idéal, de l'entrai-
... mruramsdl b dl ·th" • ont été développés. I e eur ras. nt emàe~té,l e a conception t ec :i1qu,-phr~-

Le A 1 engagement solennel pour la e s ancer S•.Jr un poin qui sera c 01-
nombre des cables « grands por- / ,. si, en re'ation avec le but et la situation. 

teurs » entre Ankara et Istanbul a été defense commune Les forces des deux nations 
porté de 3 à 8. Et comme cela même \ Alors que l..:s vieux empires appellent Quelle est cette masse ? 
ne suffit pas à assurer tous les besoi . au secours de leurs positions privilégiées Habitants: 150 millio::is, comme nous le 
H sera encore ace t té , 12 nslde petits Etats fatalement destinés au sa- disions plus haut, en voie d'accroisscmL'tlt 

Le S p sta ru e por a · ciifice, dans le cas d 'une conflagration é- accéléré. Et ce chiffre se passe d.:: corn -
« on O > est informé que la ventuelle et, au prix des plus grandes hu- mentaires. 

construction du central de §i~li a coûté 1 mihations,. s'épuisent à r~alis<:r d'hybrides Armées: on sait que l'organisation de 
200.000 Ltqs. La livraison en aura lieu \ unions, les deux régimes révolut10nna1res l'armée italitnne assu:re dès 1 t~mps de 
le 26 septembre. 1 et populaires s'engagent solennell~ment à paix un dfectif constant de 63 division> 

Les rues asphaltées 
dércndre eux-mêmes et leur droit à la et à 12 de ces mêmes grandes umtés s'e­
vie par tous les moyens, à eux s-:uls, ré- lèvent ks forces de la garde à la front1è ­

La place de Karakoy et l'avenue des solument décidés à affronter soit la «gller re .t les troupes de complément. 
Banques à Galata, figurent parmi les re blanche> qui est déjà en action, soit la Il est faciL de tirtr de ceci des co::iclu­
parties du réseau des communications~ «guerre rouge» qu ·Hs ne désirent pas ~ais s1ons significatives si à nos forceo, on a -
d'Ista bul . h lt' n~ rt.'<ioutent pas, s1 un JOUr ils y étaient joute celles, imposantes, de l' armée alle -

. n qui sero?t asp a ees cette conduits par la folie de ceux que Dieu é- mande. 
annee. Les travaux a cet effet commen- gare, parcequ'il veut les perdre. Réserve: hommes - matériel. 
ceront le mois prochain. On asphaltera L'Italie de Mussolim et l'Allemagne d-. Hommes : il faut temr compte du fait 
également la rue qui part du pont et H.itler n:on: au.cune qu ·stion n~ de fron. - que, normalftll~nt, une classe par an st 
va jusqu'à la porte de derrière de 1'0- tieres, m d_ aspirations, qui puisse les di- instru\te l!n Italie. Nous avons donc, pour 
mer Abid H Le . té . viser le moms du monde. Leurs frontièr~s la seule période d 'après guerre, 20 clas -

. an; s _m .resses ont en- communes, fortement tracées par la na - ses instruites. Mais nous avons aussi la 
tame leurs preparatifs a cet effet. ture, fermement établies par la géogra - formation prémilitaire et la l\ililice V .. 

...,,_,. _ __,,,.li:..v t.. fRr.i'llut:.RE.~. phie et confirmées par 1 histoir.:, n 'ont N. qui assurent un puissant concours qu 

LA FETE DE LA PENTECOTE 

Conformément à la tradition, la fê­
te de la Pentecôte sera célébrée de fa­

çon solennelle le dimanche 28 crt. à 
l'église paroissiale de St. Pierre (Gala­
ta). Le consul général d'Italie, le Duc 
Mario Badoglio, assistera à la cérémo­
nie à laquelle sont également conviés 
les membres de la colonie italienne. 

pas besoin d'être discutées ni d'être dé - peu nombreux encore, sont ceux qui l'ont 
fendues l'une contre l'autre. Le Führer l'a apprécié dans sa réelle efficacité. 
proclamé il y a un an, à Rome, avec la Nous pouvons ajouter qu·.! cette masse 
plus grand" clarté, - avec la même fer- revêt un poids spécial par le fait qu'au ... 
meté explicite avec laquelle Mussolini l'a cune nation n'a pu donner à ses soldats tt 
va1t proclamé un an plus tôt. Elles ont à son commandement une trempe au fLu 
besom, tout au plus, d 'être solidement dé- de la vraie guerr~, comme nous l'avons 
fendues en cas de nécessité par l'ltali.! et fait. 

La bataille de Çanakkale a revêtu un' forme autre que celle d'une union spi­
sens différent, dans le cadre de cette

1 
rituelle morale et culturelle. 

interprétation, suivant notre point del Il Y a aussi des millions de Turcs, 
vue et le leur. qui vivaient sur les territoires déta-

•~cJ11 ét ie aux ce11t 
: c es di ve1~s ... Suivant eux, il fallait élargir à l'infi- chés de l'Empire ottoman. Que sont-ils 

ni le front des Dar<lanelles. Et cela en devenus ? Est-il possible de leur faci _ 
vue de la faire durer le plus possible et liter l'étude de leur langue ? ---.~:-
d'y retenir le plus de nos adversaires LA QUESTION DtS RETRAITES Nous Le meurtre inutile A noter que notre 

par l'Allemagne. L'Angleterre a déclaré On ne saurait obiccter que l'Allemagne 
un jour que s"s front1eres so:Jt sur le a qudques classes non 111stru1tes Oll rn1t 
Rhin; plus tard, elle a rectifié et les a acs restrictions qui lui ont ete 1mpo ·t s 
placées sur la Vistule. L' Italie et !'Alle - p.ndant quelques annees de i'apres-g~t~­
magne. déclarent aujourd'~ui que, dev~t re. Chacun sait comment c.: peuple, en11-
une menace ou une a_gressmn, les fronti - nemmcnt organisateur et supertx~neat pa­
res de 1 une sont aussi celles d~s au?"es et tnote, a brillamment résolu le problt:me : 
que les deux peuples sont décidés a ap - d'abord, par la création d u!l''" grande 
porter tout le poids dë leurs forces. ar - masse d"mstructeurs · en second hell pa1 
mées et de leurs ressources écono~iques l'appel ulténeur des ~lassts qw n av~a.nt 
pour la défense com_mune, au cas ou, un~ pas été appelées sous les armes et qui 

homme a déjà un puissance attenterait à leur. ~1ber~e, da ont eu un~ instruction broove mais très m­
l~ur indépendance,. au di oit a a vie e tense, de façon à donner des preuves ma-

possible. De ce point de vue. l'état-ma- ' avons relaté dans quelles Cll"CO'ls- casier judiciaire. 
. d Ili. , t . h. J'.!·. Nadir Nadi note dans Je «Gum- :ancts u~ chauffeur, Hüseyin Babay1git a

1 
Insultée ! 

l une des deux nations. gmfiques à tous les points ae vue, au 
Alliance totalitaire cours d"événements qui sont passés recem­

ment à l'histoire. JOr e nos a es n a pas r:omp e. Ce huriyet> et la «République• : eté tué d un coup d.: revolver dans la nu- . • . 
sont les méthodes nées de l'énergie tur- C'est un fait émin t que par un clitnt attardé au r d" Le plaignant, le maraicher Yasar, a eté 

Solidarite absolue 
d 1

,. , . d' t emmen reposant l lidede à Ayd" L . ie~ it Tel- invité par le président du IV 'Tribunal Les ridicules illusions <l'outre-Alpes 
que, e intelligence turque qui ont en endre le président du conseil dé-• ment 'du c . m. , e ~eduPtrier qui, au mo- essentiel à exposer les faits . ' marquées au fer rouge de façon si 1::idélé-
sauvé Çanakkale. Cette victoire a été clarer que 1 , nme, etait ans un état d'é- · · 1 · · · d. d e gouvernement s occupe lbriété complète , . - Le iégumier Haydar explique-t- l bile par Mussohm, dans son iscours e Matériel : la puissance muustrielle al 
remportée au prix de la vie de 350.000 de la question des anciens retraités. crime qu'il a ~o:~~s~c~~r~~n~~cn~~u~~ me devait 30 Ltqs. J'all;is quotidienn~~ Turin, recevro_nt aujourd',hui un du_r et Jemande na pas besoin d éclaircissemen,s 
jeunes gens turcs. La nation turque a Seules les sociétés avilies peu-/ somm~il d'ivrogne il s'est réveillé au poste m,nt réclamer mon argent. Un JOUr ne :e solennel ave~sS'anent. L alhance üalo- parce qut: l'on connait l expose 1e p1us s.:1-
sacrifié ses fils les plus éclairés pour la vent admettre de laisser dans une si-

1 
de police et a déclaré ne se souvenir de trouvant pas _je dis à son associé : alle~ande n tst pas . ~e d~ ces alhan~~~ cère et, dans c~ cas, le plus imposa.it : ks 

défense de Çanakkale. tuation difficile les citoyens qui le nen. Toutefois, il a reconnu que le revol- - Pourquoi ne me paye-t-il pas ? ha~i~elles qu~ la ~ieille di~loma~i-m~ins chiffres. li n est pas aeplacé a<! rappc1t:r 

C b

. d d · d · s ver lui appartenait et qu le chauff tué - Parce qu'il ne. te doit rien me ré- voit ans ses ormu aires P us 
0 

que recemmcnt 1 armée allemande u rtçu 
om 1en e ouzames e soldats d e ont serV!es. La nation turque qui· a e'ta"it b" 

1 
. d t .

1 
' . eur _ pondit-il. ' vagues, reticents et équivoques. Elle ne 

1 

t ·1 • . . ien ce u1 on 1 avait emprunte la . . .b. une augmentation, nulJ·~ment ncghgeao.t:, 
eur race on -1 s envoye sur ces territoi- prouve a toutes les occasions sa civi - voiture. Cette affirmation me mit hors de c_o:riporte 11:1 coo~re-assurances n~ poss1 i- de son mat<:ncl de guerre des l!.l>hs qui 

res, ceux qui prétendent nous avoir fait lisation ne pouvait certe Meh eJ G""k , t 
1 

d . Al é moi. lites d.:s discussions de la dermère heu- se sont unis à l'Allemagne: . .t-n ce qui coi.-.' d'f" . , s, pas sup _ m o men; ces e nom u pr~- - ors m' criai-je il nie, ce « kizil re C'est tL-ie aHiance totalitaire, sans res-
remporter cette victoire ? porter m e imment cette situation aus venu, semblt atterre par son act~. On 1 a ba~ ! (N.d.t. _ Les kizil ba§ (têtes rou- · . h thès do t cerne ! Italie, nou:; n'avons qua nous reit: 

Ç kk 1 t d

, b t · 

1 

. ,. . - entend , 
1 

· " ) f tnotions et sans ypo es u euses : rer à ce que le général Panani a dit lors 
ana a e es ' un ou a 'autre, si pitoyable qu lilJUSte provoquée par Qu murm~re; a P us1eur~ repr;ses : ,._es orment un groupe ethnique particu- elle ne fait de différence -entre la termi - de sa récente relation à la l..hambr.:: u ~ 

ucone oeuvrd e ttulrlque. dTellem~nt que lt> l'im,pullisance_ .d· 'une loi. . ; es~~t~~ltwq~~Jc;/ahsmmedo~~·:v:~t PJ. aamcea·1s' lier cantonné dans les provinces orientales. nologi.e «déf.ensiv.e• e~ «offenrfsi:'e:t palrce .t<'aisceaux <:t Corporations. Evidemment, 

mman an a eman envoye P t C l P 
· d t d Co - Au point de vue re/i"ieux ils constituent f t ~tr 1 

our ce - est e res1 en u nse1l qui par- rencontré sa victime avant le jour du dra- une secte musulmane" il part). que 1 o~ ensive p.u e e pa ois a p us l'armée sur pied de paix n t:SL qu un meu-
te zone de guerre n'a même pas réjoint le : « L'injustice commise nague're a' me. Svn avocat, se basant sur ce fait, sou- nécessaire et la plus urgente des défenses ce d..: la force militaire dune ::iation mais 

f 

Ya~ar reconnaît qu'il aJ·outa d'autres re' - ét d é dans les gu moder · 1 
ce ront. La victoire de Çanakkale a l'égard des anci·ens retrai·te's sera re' _ tient que, pour avoir tué un inconnu 1·1 • ant onn qu_e, erreds -t - quoique es techniciens milrnures ob-. flexions fort désobligeantes à l'endro1"t de opé t t on é~ obt · · !' rt . · · ne doit pas être corn lètement maître de rn.:s, les rations propremen 

1 
es s servent la plus stricte réserve sur toute 

enue, ams1 que nous avons c 1 paree. Ces pauvres chers citoyens at- S' ~ f lt' tal PL • . Ya~ar et de sa famille. Le lendemain fort souvent la conclusion d'une longue question relative a la mobillsauon - 11 csL 
plus haut grâce aux plans tur"'S et au teind t b" •t d"t· , . .s acu es men es. a cour parait av01r comme il se tro ·t f"" y · ' • . ' · · · . . • ~ ' ron iento aux con 1 10ns d a1 _ été imp;·cssionnée par et argument Eli . uvru au ca e, a~ar vint ptnode de guerre mv1S1ble, mais non pas toujours possibl·~ d'identifier des hmncs 
sang turc. Si cela n'avait dépendu que sance auxquelles ils ont droit en pro _ a décidé, en effet, l 'env~i du préven~ sou(;s l'y r"trouver. pour cela moins dure ni moins cruelle .. ' de possibilité et notre préparation nou> 

e nos a es, a guerre aurait 1m eux portion des moyens de la nation >. escor,e à Istonbul pour y être pris en ob- mille ? Cent cinquante millions d'hommes qui donne l'orgueil de pouvoir afhrmt:r qu ils d Ili· 1 · f" · d - Tu as, paraît-il, insulté toute ma fa-

ans plus tôt par le forcement des Dé- Nous attendons ce jour avec impa- servation à l'Institut médico-légal. _ Haydar agageyim, j'étais nerveux. ont droit au travail, qui veul~nt 11gar:n~r ohnt atteint une hauteur conside aole. Une 
troits et partant, par l'effondrement de tience. Ajoutons que la pr;:;mière séance du à leurs producteurs et aux trav_ai eu s - auteur qu~ n ont pas et que n~ pourroot J'ai prononcé effectivement des paroles dé- t tt l'All procès qui avait attiré un grand concours ne rémunération équitable, swvan ce e pas facilement attcmdre lt:s peuples 4u•. 

emagne. NAVIRES RENFLOUES de curieux au tribunal d'Aydin a été mar- placées. P~rd~nHne-md oi. Tu es mon aîné. suprême justice sociale qui réduit les dis- ! n ayant pas le service mil!tall"e, oont uc· 

LA CULTURE Tu OIJ 
· DA t'" Ç. • - Jamais . ay ar se veng• J'aura· •a . t · , . . · :> Ba:c.:elone, 25 _ Le motonavire Villa qu,e par un épisode tragique. On a vu T h , "· i ' tances entre Co.;UX qm ont trop e ceux qui tuell"<::menl c.n presence du proo1eme tu:• 

LE 

"1 d d arri' h peau. u es un omme prevenu ; défends- 1 1 ieunes sains dif . . , . ·-
PROCHE ORIENT 1r a r1 coulé au port de Barcelone par ~cr un omme de quelque 70 ans que t . · n'ont pas assez; eux peup es • , hcile et tres complet qui cons1st a His 

M H

.. 1 bombar.dement de 1 avi"ati·on Jtgi·onna i"re l'on _soute..'lait par Je bras. Il n'a pu que oi. . , . féconds, en complet développ_ement _de - truire de nombreuses classes avec de mu•-
. u'q.·m Cahzd Ya/c;n écrit dans - f' Terrorisé Yas 1 

Je « Yen,
• Sabah > .· · quelques JOUrs avant la lib"'rati"on de la pro er r, d.vant la cour ces quelques , ' ,ar ~osa pas quitter le ca- mégraphique, t"chnique et socia, qui ont gres cadres. ~ . Du ' fe durant toute la JOumée A 1 "t 1· · ·taux:t se f d t · 1 

Le Proche-Orient réuni et groupe' ville a été ren1:oué. Jusqu'à prf.(;!ll les mo •. · « sang pour le sang ! » Ce dé- . . · a nui om- droit à leurs «espaces Vl on en Probleme qui se gr.:..ffc direc(emcnl à a 
navires coulés a la suite de bombarde- sespoir et la colère étranglaient sa voix. ban~e, ~o~mc 11 rentrait che:>: lui à pas aujourd'hui en un bloc puissant et le partie décisive de la conduite d'une gue1rL 

sous l'empire ottoman a mené pendant t é . t fl - C'était le père du malheureux chauffeur. furtifs, il vit s~ dresser devant lui Hüseyin . .noids de leurs forces armée. s, l'esprit qui de de'c1s1on rapi"de : celui de la reserve t:tl 

d 
.• 

1 
. m n ~ a nens .: ren oue:; dans le port de -le neveu de Haydar Sans u t l · .- · · ·t' nat 1 d t es s1ec es une existence fraternelle. Bllrcelone s'é;èvent à tr ize. La porie ouverte · . · n mo , e 1eu- anime leurs collectivi es 10na es ren en homm..:s. Cc.tte réserve est mdispe'.••abl" 

Tout particulièrement les individus ap- LE PLAN ECO OMIQUE Hasan flânait à Tahtakkak Il t ne. homme lm pt_?'lgea à deux reprises un invmcible ce bloc gigantesque. Les vieux pour assurer la persistance dans l'action 

art t 

• 1 ·1· · ROUMAIN i11a1·son dont la porte e'ta1·t 
0

. tvi cunle p,oignard dans l'epa.ule. et la côte. Ya~ar empires sont invités à réfléchir et à con - et détermm· 'r la violence et le deoor;ie· 
P enan a a re 1g10n musulmane ont uver ~. c a n est pas mort Mais 11 a d. è . · t ès 1 ., ~ 
Ve

.eu des J"our"' de bonheur ou de mal _ Bucarest. 25 - La Rouma'lie aura son lui parut étrange. Curieux de naturl' . · u pass~r pr s sidérer les osques r graves auxque s 
1

•S ment irréfrénable de l'irruption apres la ~ e, i \ de deux m01s sur un lit d'hô "tal rsé ér t d 1 f 1 h plan économ;que. L Conseil supérieur e:1tra E• il se mit en devoir de r . J7.1 · s' txposent en pe v. an ans eur 
0 

- réalisation de la rupture. l}uant a la ta· 

t

_eur dc~ml' munts, sands ombt~e del. ~istinc- t:conomiquc a, en effet, arrêté le plan quin- vertains 'objets as~ez hétéroclites q:7~~:~~1 co~f~:~;:o~~~se::engr~~ pal: le ltribduénal , le politiquhc d ... l'avancbelet de la pedur. çon, k lieu et le r~ment ou s ... ra u11p10-
10n e emen ou e na lOna Lte. Il é- qu :mal pour la production, l'expdrt tion naicnt par ci par là .Ce Hasan est un hom- .ti. d 1 . t es ignes es po- Marc er ensem e pour onner yée l'impos<.inte ma.se m1htall"e aes pu;o· 

ta"t · "bl • 1 . , , s1 ons u p a1gnan . 11 , . , • Ol1 1 1mposs1 e qu un musu man Vivant et 1 importation qui sera soumis. à l'ap- me d ordre. L . n nouvel équilibre au Continent sances de l axe, 11 s agit la dune quesu 
dans l'empire ottoman, qu'il fut arabe, p:obation du gouvernement ces jours-ci. Or, la maison en question n'était pas in- e tribunal r~ndra sa sen:ence le 3 1um. U , 11 technique de caractère esse::itidlèlllt::nt nn 
albanais, kurde, se sentit citoyen d'un LA VICTOIRE DE L'ESPAGNE habitée. La dame Ay~c:. entendant du • APRES 35 ANS DE CECITE europeen litaire dans laquelle il n'est pas opportu

11 

Et t 

't L . NATIONALE bruit, voulut voir ce qui se passait. Elle A la suit~ d'une intervention chi"rurgi·- L'Italie et l'Allemagne ne veulent pas de s'aventurer. Ce qui est certain, tout-· 

a e ranger. e peuple ottoman etait, · · Je Bucare;;t, 25 - Ce matin, à la cathé- surprit Hasan tout occupé à sa besogne cale réussie, un aV'.:ugle du nom de !:?aban que la civilisation européenne périsse en fois, c'est que l'orientation unitaire 
dans son ensemble, sa patrie, le gou - draie catholique de Bucarest a été célébré et se mit à pousser les hauts cris. Hasan oglu ~ükrü, en traitement à l'hÔpital Nu- une catastrophe; elles ne veulent pas,par l'action sera garantie par la solidanté tlU;l 
vernement ottoman était son gouverne- un Te Deum solennel pour la victoir~ de .iugea inutiie de protester de ses bonnes mune. a pu, hier voir, pour la première conséquent, pousser l'Europe et le mon - dictera la solution de tout problcme a 
ment. l'Espag'1e nationale. Y assistaient les mi- btentlons et préféra s'enfuir de toute la fois, car c'est un aveugle-né. de à la guerre. travers la fixation du but et 1 évaluati

0
.
11 

Ce n'est que durant les dernières an- nistres d'Espagne, d'Italie, d'Allemagne, le vitesse d:: .ses jambes. Mais il se heurta ~ükrü ne reconnaît même pas les ob- Incomprises, menacées, pressées par des de la situation. Cette solidarité se mani· 
nées de son existence que l'em ire ot· ~rés' · t ~., C_onseil, plu~r-urs pe~so~na- aux voisins qui accouraient aux appe:s j'ets dont il se sert depuis 35 ans.. tentatives d'encerclement, •elles ne veu - festera dans la vision que tout doit être 

P 1 gation des Faisceaux 
1
tahens d'A~e. Il devra tout apprendre. lent pas se laisser prendre dans le noeud subordonné à un but unique : vaincre. 

et du pur • nazistc allemand de Bucaic t. 
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LES CONTES DE c BEYOCLU > 

Il faudra bien 
'dres ,le regard s'emplissait d'une raille-' V• é • ï • • , install& dans les divers établissements i- '<:.:n 1937, à 218.321 en 1938 et à 218.391 en 
rie, moins ~uelle. Avait-elle compris.rient Ie conom1que et 1nanc1ere taliens de l'in_dust;ri'< du jute étaient au 1939 et ri:idice relatif (sur la base 1934• 
qu à me voir, que si Martine s'en allait à! nombre, en Janvier 1939 et d'après les ioo) a marqué 90,6 en 1936, 109,1 en 1937 

droite, j'étais prêt, m'en aller vers la 1 -----------•·-----------------------· données de l'Institut' Italien Central dt u,5 en 1938 et il s'est également mainte-

décider ... 
gauche ? • - statistique, de 87.904, parmi lesquels 7i.665 nu sur ce chiffre en janvier 1939. Enfin k 

Elle ajouta , bonne fille : La Se • é • c'est à dire 181.5 %. en activité. Les fu- nombre moyen des heures de marche par \"OUS - 11 faudra bien vou5 décider! m a 1n e COJlOID,Iqne seaux-heure travaillant à la sent.aine, sont semaine pour les métiers à tisser a été d·c 
J<: ne refusai plus de la suivre J mont~s da:is le même mois à 4.367: 1 54,26 au mois de janvier dernier. 

Par LEON DEUTSCH 
!Vion père - me dît Antoiae Palinges­

Eté:Ut un rnodt:ste luthier, installé dans u:-it. 
cile provinciale recroquevillée sur elle-mê­
me, et, lorsque j'avais 17 ans, je passais 
mes journées, en un coin de la boutiqll'.; à 
Vtn<lrt:: ou à réparer des instruments de 
n1usique. Lt soir venu, ;e ne sortais guè -
rt:. Panni mes camarades de classes, ceux 
qui avaient quelques inltlhgence ou quel­
que esprit, s"t:n étaie:it allés vers Paris ou 
Vi.:.rs Lyon. Lts autrt:s me paraissaient ob­
!us, t je ne prenais aucun pla.sir en Jeur 
compagnie. Parfois. lorsque l'été m'obli -
geait a mettre 111011 nez pointu dehors, je 
1n'instailais sur le pa~ de la porte. Et j'at­
tendais, avt:c autant d espoir que de mé -
fiance:, qut: passat .kosctte, la femme ùu 
quin~ailhcr. Elle était grande, saine, op 
b.nüstt;. et pourvu d'unt réputatio:i dé -
!<;stable ! 

~PREMIERE EXPOSITION R d .,_-,.,,... •• . ..--- I nombre moyen des heures indiquent le LA PRODUCTION DU PETROLE EN evue es mar chés étranger s sensibJ·e progrès réalisé au cours du mois IRAK 
AEROPHILATELISTE ITALIENNE 1 de janvier par rapport au mois corres - Bagdad, 25 - Selon les données pu-

- Venez-vous JUSQU a la rivièr..;: ? me 
demandait-elle d·un air engageant. 

Je refusais toujours. Elle haussait les é­
paules. Sans doute savait-t:lle que j'étais 
sage ... Comme unt: oie blanche ... > avait-el 
le dêclaré, en pouffant dt: rire. On m'a -
11alt rapporté C' ... propos Jésoblîgeant. Pour 
tant. c"éta:t vrai. J'étais chaste, peut-être 
parce que pour tout coxnpagnon - et j'em­
ploie intenlionntllen1ent ce mot: compa 
gnon - je n'avais que Martine ... 

Jamai.s J .. n'aurais eu l'audace de corn 
parer mon amil à la pt:rvcrse Rosette. Et 
J'aurais cru l'offenser <.n suivant, lorsqu' -
t:Ilt s'en allait se baigner, dans un cour.s 
d'eau clair ·c:t joyeux qui contournait no -
tre petite ville, cette femme aguicha:itc. 
Martine était pure, comme moi·même. U­
ne ambitié fratern ... lle nous unissait. C'é­
tait la fille d'un filateur dont l'usine allait 
cahin-caha. Ses parents. qui jouaient aux 
bourgeois, s'étaient liés avec mon père , 
dont ils appréciaient le talent de flûtiste . 
La jeune fi1le ~tait d'u:l an mon aînée 

* 

-0-- Depuis près d'un mois chaque marché 
Rome, 25 - A l'ocx:asion du Ier Con-· a eu sa te:idance particulière. On n'en-

grès mondial de la presse aéronautique 

1 

registre aucun changement de pnx à 

q . t" dr , R d l Hambourg. 
Ul se. ien a a orne ans es pre- Marseille est à la hausse. 

m1ers ]Ours de juin prochain ,sera ad-/ ~4 4 18/s 
jointe la Ière Exposition Aérophilaté - Giresun Sh. 215 232 
tique italienne. Tous les collection- Levant • 214 230 
neurs, italiens et étrangers y pourront Napoli Lit 108o u40 

Les nois-... ttes turques ont perdu 8--g 
prendre part, une catégorie spéciale pomts à Londres pour vente à terme. Cei­
sera même réservée à ces derniers. A les italiennes dites •Sicile> ont légèrement 
part le transport du matériel à expo - 1 haussé de prix. 
ser à aller comme au retour et le coût AMANDES ET NOIX 
de 'remballage . aucune dép~nse n'est 1 Les amandes d'Italie ont gagné 70 li-

. ' . , 1 res à Hambourg, passant de Lit 83o à 
aux frais des exposants; le Cormté 900 et seulem"'1t 5 à Marseille: Lit 875 
d'organisation pourvoira même dans la à 88o. 
mesure de 50 ~é aux dépenses d'assu - Ferme le prix des noix à Hambourg 
rance des marchandises transportées. BLE . 
Un espace d'un mètre carré et de pe . Tendances diverses selon les marché;. 

, . , • 1 En ligne générale les prix sont plutôt 
btes tables special:s, pro.tégees_ par des, sout.nus sauf à Rotterdam, Budapest et 
vitres, seront nus a la disposition des . Buenos-Ayres oll ils ont fléchi avec Je rap 
exposants. Le Comité s'occupera même 1 prochement des échéances. 
de la disposition du matériel et de sa Londres 
garde. L'Exposition est dotée de plu . Manitoba No i 

> No 2 
sieurs prix d'honneur. Liverpool 

Mars 
LES NOUVELLES VOITUREs DE Mai 

3ème CLASSE DES CHEMINS DE J Juillet 
FER ITALIENS POUR LES SERVI-/ Octobre 

CES DIRECTS INTERNATIONAUXIH':.'.:~~~a 
-0--- Baruso 

Rome, 25 - Les nouvelles voitures Chicago 
de 3ème classe, construites par les' Juillet 
Chemins de fer de l'Etat italien ont été Sepkmbre 
, , , ORGE 

Sh. 

Sh. 

Sh. 

27 118 
•6 3 4 

4.7 
4.3 
4·4 7/8 
4.6 3'4 

3.15 
98 6 

Cent. 
77 718-78-

73 3, 8-73 l 2 

étudiees de façon à creer un type de 
D'une faço;l g.&lérale les prix de l'or-

: pondant de l'année précédente et la mo- bliées par le mi:listère de J'Economi~ Na­
yenne des autres années antérieures. En tional{" irakien, la produr-tion du, pétrole 

Hambourg est ferme. L'huile d'olive de •effet, le :>ombre des fuseaux installés était brut au mois de mars 1939 a été de 354 
Grèce de Tunisie et d'Italie est à la haus- de 87.749 en 1936; de 87.920 en 1937 et mille 388 tonnes. 

' . 

HUILES D'OLIVES 

se. de 87.088 en 1938, tandis que le pourcen· L.EXPORTATJON ITALIENNE EN 
Marseille a enregistré u:i mouvement 

1 
tage des fuseaux actifs est passé de 73.4 ALLEMAGNE PENDANT LE IM' 

de baisse persistant, légèrement retenu au début des trois pr,mières années. à TRIMESTRE DE 1939 
vers la fin. 77,4 en 1937 et à 79,5 en 1938. On a éga- B<rlm 25 - Selon ks données officiel-

Frcs lement enregistré au cours de ces J an ~ lc:s Ie:i. plus récentes, les exportations i -
Turqui~ Boo--805 nées et dans le premiC"f mois de l'anné.... tai.iennes en Allemagne ,au cours des mois 
Tu.ïisie 82cr--825 en cours, un accroissement notable dans de janvier et de février, ont dépassé 291 
Grèce 8oo--805 les 41 établissements de tissage. Le nom- r.1ill:ons 800.000 lires do'1t 146.900.000 

FAISINS brc des métiers à tisser installés est mon- pour des denrées alimentait'" et des an. 
Londres a cessé de coter les raisins secs té de 5.176 en 1937 à 5.243 en 1938 et àl n1aux vivants: 64.200.000 pour des matii:­

de Turquie. Rien à signaler concernant 5.256 en janvier 1939 (5.229 en janvier re!; à demi fin1es! 58.500.000 de matières 
les autres qualités. 1938). Le nombre des métiers à tisser tra· hrut pour le;; industries et plus de 22.200 

Hambourg n'enregistre aucune flue vaillant à la semaine est monté à 177·395' n111le lires pour d..:s produits finis. 
tuation. 1 ~ 
MOHAIR Lll!l~·v•îi!!P'!!~>F.!!.,.-:,;i 

Le prix du mohair turc continue à fié- I~~~ 
chir à Bradford oll il a passé de d. 17 à 
16,5. Ferme le mohair du Cap. 
LAINE ORDINAIRE 

La laine d'AnatoHc a gag:ié demi franc 
à Marseille. A Londres celle de Thrace a 
haussé de l 4 de penny et celle d' Alep 
(blanche) a perdu le même montant. 
SOIE 

Le mouvement de hausse enregistré la 
dernière fois à Lyon continu~ d'une fa • 
çon très nette. 

Cévennes 
Japon 
Italie 
Chine 
Canton 

Frai 
227-232 
244-248 
230-235 
•35-237 
166--168 

R. H. 

APRES L'ACCORD 
TURCO-ANGLAIS 

L'IMPRESSION SUR LA P LACE 
D'IZMIR i 

Le Aénéral Franco sa femme et sa fille photoAraphiés dans leur jardin à BurAos 

Venons-en, main':ellan+ .. à l'événement 
Qui réduis~t à rien me~ prudent.•s résolu -
tions. C'(tait la fin d'un dimanche que j'a­
vais passé avec Martine. Nous avions fait 
Une lo:igue radonnée à travers la campa­
gne et nous f{venions. un peu las, mais 
h .. ·ureux de cette journée passée sous le 
clair soleil. Au moment où il fallut nous 
Quitter, elle garda ma main dans la sien­

voitures qui, tout en conservant le ca- ge sont moins solides que ceux du blé, ne 
ractère de simplicité qui leur convient, profitant pas autant que ceux-d de l'in­
soient accueillantes et propres à ren - quiétude politique des milieux intéressés. 
dre le moins inconfortable possible les GRAINES DE LIN 
longs voyages du service direct inter . Marchés haussiers. 
national. C'est ainsi qu'au lieu des siè- A Londres, Calcutta est passé de Lstg. 

Izmir - L'accord récemment conclu 
'<ntre l'Angleterre et la Turquie a produit 
la meilleure impression sur la place d'Iz-

ne. 
- Mon pet• Jacq·.ies. me dit-elle. d'une 

voix plus sourde, il se passe d·.>s choses , 
· tu savais .. 
Je m'alarmai 
- On tt" fait de la peine ? ou du mal ? 
Mes poings s'étaie:it Serrés. Je me sen 

tais prêt à la défendre. 
- J. ne sais pas ' me répo'ldit-elle. Il y 

a de tout dans ce qui m'arrive. De la souf 
france de la joie. Ne tombe pas à la ren­
verse Je suis amoureuse ! 

Cert s, en y r~Oéchissant. bien qu'ell· 
me parût encore enfantine, j'admettais que 
Martine pût s'éprendre d'un jeune hom -
me. Je :i'avais pas la sottise d..:- croire que 
sts parents ne songeraient jamais à la ma 
ri!r Mais j'étais mis brutaJen1ent devant 
lt fait accompli. Sa confidence, franche ~t 
confiante. n'Avait été précédée d'aucune 
Pr~paration. Q 1.Jel était-il, celui qui l'avait 
troublée à ce point ? 

- Tu le connais. reprit-elle, avec viva­
'\tl'. Il s'agit d' .. Georges Ligny ! 
Je la rcl!ard1. s ·n mobile.ahuri.Je ne sa-

d bo
. 

1 
d t d "' 12.07.6 à 12.18.9. Buenos-Ayres et Rosa-

ges e is on a vou u a op er es s1e- . 1 à 1 h L'éché · · , , . . no son a ausse. ance JUtn a 
ges rembourres, caractenses par la légèrement fléchi sur ce dernier marché. 
forme spéciale du dossier, lequel a une 1 MAI 
interruption à mi-hauteur, laissant Les marchés qui cotent cette céréale 
ainsi un espace entre celui-ci et l'ap - sont faibles et c'est une des rares fois où 
puie-tête. Le siège, les appuie-bras et 

1
1e maïs s" montre moins résistant que le 

le dossier sont recouverts de velours 1 blé. 
bru • l' · tête • Londres Sh. n raye, appme- est en pega • La Plata 21 7 8 
moide rouge-brun sombre , de même Liverpool 
que la paroi qui ferme l'interruption Mai 
entre le dossier et l'appuie-tête. Les Juin 
compartiments sont spacieux et d'as • Budapest 

pect agréable, avec double fenêtre du 
Tisza 

Buenos-Ayres 
Mai 
Juin 

Rosario 
Mai 
Juin 

AVOINE 

Sh. 
21 7/8 
21 7·8 

Pengoe 
16.75-16.85 

Peso 
6.14 
6.10 

Peso 
5.90 
5.95 

côté extérieur et glace fixe donnant 
sur le couloir. Les filets remplacent 
les porte-bagages de bois et les parois 
qui sont recouvertes d'un linoléum de 
couleur rouge brique, sont ornées de 
belles photographies touristiques dans 
des cadres faits d'une matière plasti -
que. 

La hausse est générale sur tous les mar­
chés , spécialement sur ceux américain~ 
(sauf Buenos-Ayres). 

L'ET AT DES CUL T URES AUX 
ETATS-UNIS 

PISTACHES 
Hambourg est ferme 

--<>--
'7a15 pas encore coinbit-n '.• ~~ùt d.,, frm- Rome, 25 _ Un câblogramme envoyé 
f~ nous SLorprrn 1 lorS-tUl" s'.n.g;t, p'lUr 

A Marseille les pistaches italiennes 
(décortiquées) ont perdu 25 centimes.b­
changés les autres prix. 
CIRE 

On ne relève que de 
tuatîons sur les divers 
'est haussier. 

très faibles flue -
marchés. Londres 

mir où l'on compte fermement que les af­
faires reprendront sérieusement avec la 
Grande Bretagne. Les prix so:it déjà à la 
hausse. 

Les prix des raisins secs ont augmenté 
dt demi piastre. Cotte hausse s'est égale­
ment vérifiée en ce qui concerne Je coton, 
l'huile d'olive et les figues. 

Toutefois les stocks sont assez res -
treints sur place étant donné que la r~ -
coite de l'année passée a été presque e:i­

tièrement exportée. Sur la place il n'y a 
que 5.000 tonnes de raisins secs. On comp­
r.e encore sur ce marché 6.ooo balles de 
coton. L'huile d'olive et la vallonnée e · 
XJstent suffisamment sur place mais il 
n'y a plus de figues. Toutefois, et malgr~ 
que la période ac tive des exportations 
soit désormais passée, l'anirnatio:t dans 
le port a quelque peu repris en raison des 
récentes commandes et de leur envoi. 

SOC. A N. Dl NAVIGAZ IONE-VENE.ZIA 

D'après les nouvelles d'ici, une mission 
anglaise composée de membres de coopé-

} ;,;i>l"l.r/Jt /HHJ. 1 

Pirce, Brmdis1, YenL~e. Trit"lt' 
f)f'I Quait de (~(l.((lf'Z (f)llH (~., I" 1''l1·f•f•• 

Pirée, ~aplr-s, \br.l'ille. lrfa1t•• 

, Hl -..s 
l(Ulltl~\l f. 
ROI i 

!'RI \ 
H' •Ill 
~ f'IU A 

1 1 nhal rrn 
•Ul . ,\pp• T 

l• 11.nhuJ 11Ali;o':J(,\'.~ ratives et de commerçants viendra en 
aoO.t à Izmir et se mettra en contact avec 
les chefs de l'exportation. 1 11., ,,.., t'.0\1 I' RCl.\1 ES 

Ell"c visitera également la zoae de pro-
duction agricole de l'Egée. p· v 1 '! ·11 (' 1. 1ree, ,,ap es, ·' 11rse1 t', •dl 

Pendant la saison des exportations le 
port d'Izmir a expédié 73.0000 tonnes de 
raisins, 42.000 de figues, 35.253 balles de 
coton, 20.000 de valonnée, 5.000 ton -
n\::s d'extrait de vallonn&, 25.000 ton:ies 
de tabac, 2.000 tonnes d'huiles d'olive. 

(De l'A~am) 

Caralhl. Salouique, \"oln, PiréP, I' 11°8' 
Sanli·Quaranta, Bri111H,,: .\1•r1".1Je. 

Venise. 'l'riP~tfl 

C\l!PlltOnT,!ll 
p~·:ç11 ·t.\ 
Mf.R.\'.\U 

' f\t 1~l·'OHO 
A HB.\Zl \ 

~ .10111 
~} .1 Ulll 

lfi Ju;n 
23 .lnin 
.~1 .1 lb 

•l J.1in 
li Juin 

1 Jmllot 

rrv <' accélt"r ~ 
En coiucide à 
Br1 odi111. Vt-

111se. Trie~te 
lt>~ rr. ~ 1 fi.. 
tu nt 1' Europe~ 

fi Qnau de 
Cf&J1tt• l Io h. 

1ré1 l" e 

:!t hc:irt'3 
~ ... 
-' Ollfl! 

1 .Tnin 
15 Ju;11 
2q .luin 

~ \fa· 
h Jri11 

t; benf'f t 

l 17 f'liTtl rlles. de r~ic.isi,._ ,.\ vingt ~ept l'.l' l"r.vr _ par le Département de l'Agricu~iure 
ges Ligny coromrnc:ai: à <e f'!mr Ses des Etats-Unis à l'Institut internatio · 
cheveux •e '"'paraient de lui avec une hâ- na! d'Agriculture , en date du 4 mai , 
te inquiétant,. Il ne montrait aucu-i sou- signale qu'au cours de la derniere se -
ci d'éléga'lce. 11 stmblait prêt à accom- maine de la température modérée et le 
Plir avec passion son métier d'arpenteur 
le dtvais le trouver. également, dispœé 'i temps sec ont favorisé les travaux de 
être un mari débonnaire. Par suite, il l'agriculture dans les Etats Centraux . 
>artag.a .'.'Quitabkment sa t<ndresse en- Les conditions ont été favorables dans 

tie sa femme e• les mothémat:q.;es.Mar- la vallée d'Ohio, m.iis les pluies n"ont 

Informations et commentaires 
de 1' Etranger 

Salonique, Métclin. Izmir, Pire•'. ( 'ala 
111ut a, Patras, lJriudt"-1. \' t'11Îsc, 'Jrjp~lt.• 

Bo1Jq{11Z. \' ama, Coustanl z~ 

Af.BA.·o 

AlHl,\ZfA 
FDJZIA 
'fE~TA 

.!Ï> :&lai 

31 '''i ~3 Jnio 
1 17 Le 1r 1 

"1e lui donna de beaux e:ifants. Ils fu . LA REPARTITION EN FERMES DE 
•ent heureux pas cessé dans certain~ .z~nes de _l'~t: LA PLAINE ITALIENNE DES 

Mon ami s'était approchée de moi.U- Une plus grande humidité aurait etè. POUILLES 
ne d s mains se crispait sur le revers 

1 
nécessaire dans la partie occidentale 1 .8 . an, 25 - Lçs travaux de bonification 

e mon veston. Elle ~e rB':onta?t ses crair. •des Grandes Plaines et en plusieurs ré- et de colon· ti d 1 1 · i"tali·enne tes , S f" ·n ,. isa OO e a p ame 
1 

. et ses. ~p,·rancc'S.. es !anç•,1 « se · gions du Texas et de l'Oklahoma. Les des Pouilles, confiée à !'Oeuvre Nationale 
aient décid<'<'S " rap1dem.nt quelle en é- progrès d bl. d'h" t . bl . des combattants suivent rapidement 

tait encore étourdie ... . l , u e iver son varia es ' leur cour3. e premier lot, intér...-:ssant la 
- Ti.. ne vas pas pleurer ? lui dema-,- 1 a ~re?a;~tion pour les semailles du transformation foncière de la Plame des 

t 1; je "'\CC ,:iquiétuut. m8.l.S a ete active. On estime les condi- Pouilles, qui sera inauguré en septembre 
C'étmt tr 11> tard. Des larmes glissaient 1 tions du coton assez bonnes. prochain, comprend 330 fonds, dont 280 

Ur S' .. s jou.cs. Je 1ne désolais de 1na ma· comportant des bâtiments neufs et 50 des 
ladrcs<e L'EXPOSITION LEONARD DE bâtimènts resoourés et des métairies dé-

- Il veu. bien de toi Tes parents sont jà exista:ites mais remises en état. Com-
rl"acco:-d Vous vous plaisez .. Alors. VINCI ET DES INVENTIONS EN me la dimension moyenne d'un fonds est 
Pourq .loi te faire.: du m:-:1uvais sartg, grosse PLEIN de 30 hectarc.s, on aura, de la sorte, loti 
bête ? E ACTIVITE environ lO.ooo h...-:ctares. De même, on a-

- .T~ ne •::iis pa:s 
.,, cor e ça .. 

- Amol...!'euse? 

! fit-elle. D .. puis qut· --o-- chevera près de 42.000 kms de routes po 
J Rome, 22 . - Le 9 crt à Milan, dans k don'1er accès à ces différents foods. L'un 
Salon des Cérémonies, au Palais rle la des éléments fondamentaux de la tra:is-

- Oui. Je me sens 1crveuse ... m 

%ihe.,. 
. - Ç t pass .. ra ! dtclnra je comf"'1C 

81 'en savais pl s long qu'elle. 
Pour 1'1 pren11ère fo~. ie jouais ce rô­

le: de protecteur que chaque hom1r.e St 
trait dévolu. r n conçus de J'ocgueil et 
Je Poursuivis mon enquête avec vêhé -
"'llence · 

- Co:lnaît-il son 
c.f' scïcntifique ? Et 
'

1 ùésorientée ? 
Elle bclina la têt 

bonheur, au moins ... 
to' ! Tu me sembles 

- C'est bien c.cla 1 Je voudrais rire et 
JE: rne trqnsform.e t:n fontaine. Et puis 
"Ussitôt après, JC.' chante .. et c1est si faux 
qu les voisins se plaigntnt. 

Je la r"'tlardai. attendri. 
- Mon pauvre pttit. mu:murai-je. 
Elle secoua la tête : 
- 1 ~ ne suis pas à plaindre. 

c.Trienade.t le Duc de Bergamo, repré- · R . forn1ab.on sera constitué par l'accrois-
sentant le 01 d'Italie et d'Albanie, Em- sanent des dotations de bétail ainsi qu 
pereur d"Ethiopie, et le maréchal Badoglio l'introduction de r arboricultur;( là oll l 
ont i:i.auguré !'Exposition Léonard de " v· . terrain s'y prete mieux qu'à la culture 

1nc1 et d· ... s 1:-iventions, en présenct: des des herbages). Un rapide fractionnemen 
principales .eutorité.s du Régime. Le prin- ultérieur sera possible 'ensuite da:is les 
ce, accompagné du 1naréchal Badoglio, a 
visité très attentivement les 25 Salles de zg~n~: ~~i:~~~~n~t.s·~=t~::r z~::San, 1~~ 
·l'Exposftion, très intéressantes, et les J'&-... rientation et la pransformation seront,se~ 
villons ou se trouvent groupé.::s les invfn-. lon les cas, et d'une manière particulière, 
tio!ls, claire documentation du pouvoir du h · zootechnique ou orticole. Il ne ma:ique­
génie de Léonard de Vinci et des progr~s 
obtenus par l'Italie dans Ja branche de la ra pas d'installations de culture d'arbres 

fruitiers de toute espèce, dans les fonds 
technique. 

Le duc de Bcrgamo et toutes les auto - principalement destinés à la culture des 
rités ont exprimé, aux organisateurs de ta h·.:rbages. 
double Exposition, leur satisfaction la L'ETAT DE LA CULTURE EN 
plus vive pour la réussite de cette mani • ARGENTINE 
festation. Puis après, Je public a été admi,. Rome, 25 - L'Institut International 
L'affluence ~tait intenS'~ et se rnaintiendr3 d'Agriculturc a reçu du ministère argen­
certainement et conitnue11.ement penrl':!nt tin de l'agriculture, un câblogramme en 
toute Ja durée de !'Exposition. On a re • date du 4 mai co:itenant les infirmations 

Le ~ir ~ême, je vi~· pass..:r Rosette. marqué de nombreux groupes d'étudiants suivantes sur la situation actuelle des 
- Venez-vous jusqu'à Ja rivi~e. mo:i- et de touristes étrangers qui n'ont pas ca- culturt:s : 

•ieur Jacques ? ché leur admiration p0ur l'importgnce Le dépouillement du maïs est en pleine 
, Le ton était engageant. La bouche 

1
. g6üal' du matériel exposé et pour sa par activité et donne des résulblts que l'on 

s •ntr'ouvrait. Les yeux étai·cnt plus ten- faite présentatio:i. estime en tién6ral moyen. Les opérations 

de semence des céréales et du Jin sont en 
bonne voie, excepté à l'ouest de la zo:ie 
réservée aux céréales à cause de la séch~ ­
resse. L'état sanitaire du bétail est bon , 
sauf dans la Patagonie et dans les zo · 
nes occidentales de la région des céréales. 
La situation des pâturages est bonne dans 
l'ensemble. 
LA PRODUCTION NATIONALE 

ITALIENNE DU ZINC 
Milan., •5 - La production natio:iale 

italienne du zinc a marqué une impor -
tante augrn·entation, passant de 181.968 t. 
en 1937 à 201.863 t. en 1938. Pour 1939, 
une autre a ugmentation est encore prévue 
Etant de beaucoup supérieur à la co:isor~­
mation intérieure, la production nationale 
itali'enne du minérai de zinc a consenti 
en 1938, à en exporter 73.732 tonnes. 
L'ACTIVI TE DE L'INDUSTR IE 

ITALIENNE DU J UTE 
Rome, 25 - Les fuseaux de filature 

Suliu<l, nalatz. !:mil~ 
\ . \Zr\ 
Pf:~lCI .\ 

t l'i henru 

E11 !"1J\11cide11tl' ••11 Jc,)Je "'"'' I~ l11XUl'llX ba!t•·111\ tJ,' -;ucid•S /~lia el 
Llay 1l ·1 1e6litto ponr le.::i tolllt'"I ,} • tir:a.'1011~ u Hl• 1111,. 

Faci lités de voyage sur les hem. de Fer de il.tat italien 
REDU! TIO.' DE ii!J •1,, ~u, h• parc1n1r" 1erro' 1u1rt1 ito.lirn 1111 l)(.lrr de déhar· 

q11t:111C'Hl ni..., fro11t 1 ·re Pf de l:L frontlt.'re 1111 t.nrt rl'C'Ul· 
har41h 01t·11t a t1n1., lPs r1a~:,J:t.:·•·rs qui e·1trt'prenrlrons 
un '•or:1gp tl':dler t't rt·tour pa.r J~" paqut'hnt~ de ls 
l' 11111ui.g111e •Al llUXflC .. \ •. 

l-:11 nutrl', ,.:1 .. vi1•n1 dï1JSlitu"r :i.wsi de; bi let, 
1l n·n, pu111 l'an:; et Lomlrl·s. 1" Ve111s~, à dps µrix 
tres rèd nit>. 

AgencL· Générale d'Istanbul 
;.urap blu·l··,.,1 t :, 1 7. l '11 \1111111t:uw. <;ala u 
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'-BEYOGLU Jeudi 25 !\fat 1939 

Lettre de Li bye 

L'activité de l'l11stitut l ratio11al 
l?asciste de ·a l,ré\·o ya11ce Soc· a c 

L(~u~.?.~~~~~Jd'1!,~.1~~~=!~ B~.:..~~:.e, ;!ILA BOURSE! 
DEJA 6o.ooo LITS le.:. beaux princ1_pes posés. Certamement cette taxe n'est pas au profit de la Mu- '----------------.-J 

Le bureau de logemt:nt du Comité Or- les eftorts déployés clans ce domame nicipalité. Les frais de transport sont 
1 

\ :Jh,u • :! 1 .iia1 1,1,,u 

La vie sportive 

JEUX OLYMPIQUES 

__ ..,. • e •·-- - ganisatt:ur poursuit son travail méthodi- par notre mini.:;tère de l'lnstruction pu- de une piastre par Kg. On laisse éga .-1 
Benghasi, mais - L'activité du siège;; sulmanes non assujc:.tt1cs au.· assurunces que tt couronné de succes. Les résul - blique n'ont pas dl~ échapper à votre at- lement une marge de bénéfice de 5 

de Tripoli de l'Institut ational a~c1stt sociale~ t qui, partant, n'auraiuü pus un 'ats atteints a 1.a date du 10 mars 1939 ~- '1 tention. piastres •par kg. au détaillant. Bref, le 
1 
Act. Tab. Turcs (en liquidation) 

é l L.b · à d · • 
1
• · 0 , d · d taient les suivants : logcmf.nts pnves · d 1 . • . d~ la Pr voyanec socia en 1 ye etait ro1t stnct a assistance. na onnt: es d -I . k _ ' LES REFORMES DE L'ETAT-CIVIL pnx e a viande est greve, depuis l'a- Banque d'Affaire10 au porteur 

la hauteur du rythme dynamique 1mpri- soins dam ces u.sp(·nsa1rcs à 13.194 in aus 1 tlsm 1 memc pour 2 i.779 perso'.l- b tt · · • li d d' · C , , 
mé par le gouv~rneur g~éral de la Libye div1dus attcims de trachom t 1 o:i a ncs, dans l~s environs munédiats 4,,ii9;) j Le ministre arle ensuite des rèfor- a oir J~squ au eu e vente au etai_l, Act. h. de ~ er d Anat. 609o 
à toutes les institution> qw fonctionnent pratiqué u7.7u2 méd1ca.1ons; ks musul- personne>, log1;m1.:nts col~cctifs en vllle mes que le go~\.ernement se propose dell,5 piastres. Dans le~ commentai- Act. Bras. Reun. Bom.-Nectar 
dans les nouvelles provinces lyo! nnes. mans n.,.,istes ont été au nombre. de 9.440 pour 32 •046 personnes .. . ~omme chaque ,. . . . , . res auxquels nous nous livrons sur la Act. Banque Ottomane 

Un indice significatif et réconfortant avec Sr.788 médications. iour apporte des possibihlls de log.:rnwt d_i~trodwre dan .. les serVIce~ ~e 1 
etat- question de la viande, la possession de Act. Banque Centrale 

du développemtnt pris par la Prévoya'.l- li convient c.c signa lei:: le fonctionne - nouvelles,. la somme. total; de 58.42o ~c 1 cr:il. Le Parlement _sera saisi de cer- ce calcul nous évitera des erreurs. Act. Ciments Arslan 
ce Sociak en Libye est roumi par !'ac . ment qui a déouté en nout 1938, du cab1- trouve laigemmt dcpasst.x:. Jusqu a pre- tams proJets de 101 a cet effet. LES EAUX D'ISTANBUL 
croissement incessant et très remar..:iuabl:! ne, de consultaLon pour les mèr~s i:is s~.nt le nombre. de~ dem~:1d~s venant de Les frais de mariage sont élevés ; ils En ce . ' Obl. Ch. de fer Siv.-Erzurum l 
des contributions de ceux qui prenntnt titu:é à Tr.poli au siège de l"In>tilut: ce 1 etrungtr ne depasse guere le 1/ 5 de ce - , . . , . , qui conce~ne les eaux d lstan- Obl. Ch. de fer Siv.-Erzurum il 
une prime d'assurance. cabinet de consultat on peut C:tr cons1- lui des chambres disponibles. seront rédUit;s de 6?5. a 2~1 piastres. ?u.l, au n;1°~e~t ou l'eau de Terkos a Obl. Empr. intérieur 5% 1933 

En 1938, le montant d. ces contribu - déré act<.1cllement comme fonctionnant Afm de facù.J.tc:r la question du loge _ ~ fo~i;nalites admims~ratives s~ront ete tranferee a la Municipalité, c'est à (Ergani) 
tions atteignit 4.00.621 lires 50 ce qui n- réguh rement .t 11 est de plus en plu~ mtnt, ks membres de l'Automobilt Club simplifiees. L orgarusation de la defen- dire en 1933, le dépit quotidien attei- Emprunt Intérieur 
présente une augmtt1tation de plus de 85 appréc1c par ks frmmes trava11leu>u;. A· d e J.<'inlande, du kotaryclub, du Goltclub se passive se poursuit depuis onze mois gnait un volume de 29.000 mètres eu- Obl. Dette Turque 7Ya 9é 1933 
% sur le montant des contributious en pr · ? mo1s s ul_ement de fonctio."lnement, de .te sm1<1 et du Yachclub d~ Nyland et le ministère de !'Intérieur se trouve bes A ·ourd'hui il .a , , 41 OOO • tranche !ère Il Ill 
1937, qui avait atteint 2.283.401 lires 40. c t.st a dire d_ aout à décembr. I<J38, il n' .• se sont ch'.clarts prets. a mettre leurs ap- · · UJ . pas.se a . · me- Obligations Anatolie l Il 

En corrélation av c ce fait, 1 prêts a pas eu mo;ns de 1. o femmes qui a:ent part mcn'-5 a la uisposit10n des membres a ce propos en contact permanent avec tres cubes. Il atteindra a partir du 1er Obligation Anatolie m 
d'assurance sont égalemrnt netteme..•t en r couru au cabinet matu el pour solli- e soc1clés étrangères pendant toute la l'état-major général. Des mesures sont juin, à la faveur de certaines instal - Crédit Foncier 1903 
progrès. En effet, le nombre dc;s pen , citer ùn consultation, y rectvoir de~ durée dc;s Jeux. prises en rapport avec les moyens. lations en cours d'achèvement à 60.000 Crédit Foncier 1911 
sions qui, à l'occasion de la Fête du Tm- soms _gynecolog1qucs et obstériques et dcs lBERTIL , L'OEUVRE DE RELEVEMENT EN mètres cubes. C'est dire que sou l 
vail, ont été accordées atLx vieux travail- conse.ls dt pédiatri.. UGGLA, INSTRUCTEUR . . . . , s a 
leurs et aux infirmes. a été doublé, _œ1 ! Le 29 avril, le gouverneur gé:iéral inau- J DES ARBITRES DES CONCOURS PROVINCE~ g~ti.on de ~a Mumci.palité, le volume 
lieu d. 36 certificats de pension distn - gurait solennellement le sanatoritl·n de D'~SCRIME Le ministre donne ensuite la balan- a ete double. 
bués le 21 avril XVI. il y en a eu 72 cet- l'Institut, imposante construction qui s'é- Les frais d'administration mensuels 

é 
L. hf:utmant - colonel suédois Bertil ce des oeuvres accomplies dans les pro-

te année, remis en gra'.'.lde solcnnit · lève a la périphérl de fr.poli et destiné à Uggla a passé une semaine à Helsinki au des compagnies des Eaux de Terkos et Londres 1 Sterling 
Les pensions en cours dL payement. '1 la cu.-e des malades de la poitrine. C' st dtébut de mai pour donner des conseils vinces ; de Kadikpy s'élevaient à 22.449 Ltqs. New-Yock 100 

la date du 31 décembre 1938-XVII. se une nouvelle et fondamentale contributio'.l 1.108 écoles primaires furent ouver - Dillara 
li 

tech 1ique aux escnm~urs finlandais, qui au moment du transfert a' la M · · Pa.n·" 100 F'-
montaient à 241 pour une rente annue e four:i.ie par l'Institut dans la lutt, contr~ ~ • ' · umc1 - • 'LallCli depuis le mois de septembre suiv~nt d(~ tes qui ont coute 12.805.000 livres ; palit' A . rd'h . ·is • , .Mil 100 

cours spéciaux d'aro1tr1;s en vue des Jeux 5.338 kilomètres de chaussées furent 1 20 2 3 

~tif Uf S 

ri. \J.~ 
l:.!b.ti'iif'1 

d.::i.,.,o 
ü.liü:!J de 405.512 lires. 1 b tuberculose et pour· l'amélioration de e. UJOU U1 1 coutent a la vil- an Lirea 

L'activité d-s dispcnsaLr:s pour le
1 

,trai- lL'~ygiènc des populations qui vivent en Olympiques. Le hrntenans-coloncl uggla construites avec 9.283_611 livres ; 48 ~l · 9 Ltqs. C'est à dire que paral- Genève 100 l<'. suüises 
tement du trachome, a He particu 1erc - 1bye. qu; est mi-même un escrimeur de classe le ement à un développement du dou- Amliterdam 100 Fior~ \Jt> 11 ,,-_., 
ment intc:ise et bienfaisant à Tripoli et 1 Il faut ajouter a cdt activité d(ployél' d qui fit partie du jury aux Jeux de Bt:r- hôpitaux absorbèrent 2.326.000 livres. ble du débit, les frais d'administration Berlin 100 Reichsmark JV.b:.!J 
à B~nghasi. Ils y ont été créés par 1 Ins-, dan, le <lomain~ d. l'assistance et de . la lin, devait rn dépit J~ la bnéveté d~ son Avec 131.000 livres furent créées trois ont baissé. Le nombre des abonnés a Bruxell" lOO Belga.s 
titu:t de Prévoyance sociale. no seu~ement prophyhiüc. l importr:nte contr:bution séjour a.teindre des résultats sui nrtnant3 • maternités. D'une façon globale près , 
en faveur des travailleurs nationa,tx pla- financière donnée par l'Institut pour le • passe de 26.000 à 32.000 ; la consom - Athènea 100 Drachm&s , Lt.:s éleves ont incontestao'(:m~nt tiré de 90 millions de livres furent dépen - ti • 
cés au bénéfice de l'assurance mais eacore développewent economique de la Ubye . ma on par tete, de 54 à 93 litres ; el- Sofia 100 Leva.Ji 

Pesetas 
Zloti.11 

1.Ub.!t1 

f d b 
. grand profit d!'s co~1~uls qt'e leur procll- sées à des oeuvres d'utilité publique. 

et surtout en faveur de populations mu - , sous orme e su vent?Ons. guait Uggla, d autant 1'1èls 4.Ut.: l"imtruc- le atteindra 106 litres en juin. Je crois .Madrid 100 
----- tlo:i donnée .:tui: illust~éc. J t::\~e 1 .:ples LA QUESTION DE LA VIANDE A que ces chiffres suffisent à démontrer Varsovie 

. eussions que cette malheureuse p,~role ISTANBUL lOO p rOpOS aUX q U:I t n~ Ve tS devait awoir (ce qui atténue sa respon- Notons d'ailleurs que 'R1·til Uggla est l'effort déployé par la Ville dans ce do- Buda.pcst 100 Pengos 
Leys 
Dinars 
Yens 
Cour. S. 
Roubles 

--lulrod.ucliou ' a 
sabilité). un champion extraordinaire. Ainsi fut-il Il a été question de la viande à Is - maine. Bucarest 100 

Car,d puis trois ;iècles,tou le gens qui 3ème aux Jeux de Stockholm en i912, tanbul. Les expériences que nous a - LE DEBAT Belgra.de 100 
n'ont nen à dire s'abritent derrière ce con- dans le concours de saut a la perche avec vons réalisées à ce propos démontren Un ample débat a suivi, au cours du- Yokohama 100 

~.,.,~:lfJ 
' 1 ,, _ 

.ieil néfaste. Ils se sen·ent des termes de 3,80 m. 4<:mc à Anvers en r920 en pen - Stockholm 

l 
tout le monde, des expressions les plu~ tathlon modcme, il fut 3ème à Paris dans que cette question n'est pas facile à ré- quel les orateurs ont abordé les ques- Moscou 100 

\f l} a ru ll J l} e Il 

1 

desséchées, les plus usées, pour expnmer la méme spécialité. A AmsterJam en 192a gler. Et. comme il arrive toujours en tions les plus diverses. Finalement les lOO 

: '.f> 15 
:.!',~Il) •', 

._..._. des idées e. t des senri,mants. automatiq_u_es. il fit partie de l'équipe nationale de Suè- pareil cas ,les plaintes et les protesta - budgets du ministère de !'Intérieur LE COlN 
d d

' · ef · d ' DU RADlOPHlLE 
li pleut beacoup, cettain étés Un , Et ils croient que c est la fo cond1t10n e escnm'<! sa'.ls tout ois accéder aux tions frappent beaucoup plus que les es directions générales de la Presse et --<>-

surtout où il a tellement pw · que ça m'a 1 pour i:tre «dépouillé•, pour parvemr au place3 d'honneur. réelles lacunes. de la Sûreté ainsi que celui du com _ 
donné des idées. . • . j «cias.sique~ Pam·re~ gens ! lis _ne :a Ï LE S 'x'STEME DE CLASSEMENT DES Je dirai que je m'occupe de la ques- mandement de la gendarmerie ont été • ,. 1 ~adiodiffusion 

de 1'un .. 1uil" 
Et d'abord (et c'était bien naturel, e -(ent pas que la Plwe peut tout msptrer·i REGATES A ETE ETABLI tion des abattoirs à Istanbul. Cette votés. 

tant donné mon métier) celle de dire qu' /'extase lyrique et la dintribe, la desct1p­
il pleuvait, et comment il pleuvait ,et ies 1 tion minutieuse, l'ode, l'épigramme, J'hy- La section de yaching du Comité Orga question n'intéresse pas seulement la Le budget .du ministère des affaires 
impressions que /en ressentais. 1 potypose, la catachrèse, la métaphore à nisat ur a décidé qu'aux régates des Jeux Municipalité de cette ville .Le sujet est étrangères fut de même adopté sans 

Alors , 
1
e ne sais pourquoi, le tameux triple détente, le dé ire et l'a.nalyse psy - ü1ympiqu.:s de 194° en frrnit usage pour très vaste. Les municipalités sont res- qu'aucun membre de l'Assemblée ait RADIO DE TURQUIE.-

. · h / A" t t f r · d d 1 classtm.nt des concurrents d'un ta -mot de La Bruyère m'est revenu a 1 es - c o o"ique, ou sau en~·ie e ire : ponsables des ope'rations qui vont de- demandé la parole. RADIO D'ANKARA 
prit. « Vous voulez dire qu'il pleut, dite:. « Il pleut ! > 

1
>kau t'.tabli par le profc.>oseur suédois L 

qu"il pleut>. Et, malgré toute la ré~·érw- GABRIEL BONNO-DOUTREPONT Ljunberg. Celui-ci en effet a composé 4 puis l'arrivée du bétail à abattre à la orsque le tour vint au budget de --<>-
ce que l'on doit aux perruques de Jadi:.. tableaux différents. Aux Jeux de Helsinki porte des abattoirs jusqu'à la livraison l'~ygi,ène et,de !'Assistance Sociale, des LonJlueurs d'ondes : 1639m. _ rBJk~· 
j'ai trouvé ce mot parfaitement idiot. Ll:ÇONS D'ANGLAIS ET D'ALLE· , c' st le s~stème ?e _son ta?leau No 3 qui de la viande aux bouchers. Le reste deputes poserent des questions sur la r9,74. - z.•;.r95 kcs; 31,70 - 9.465 kcs. 

_ . . 
1 

sera appliqué. Ainsi le vainqueur recevra 1 , 1 tt tr 1 Et meme cnmme . MAND ( ép 1 ) d 1-e ne es interesse pas. La Municipalité u e con e a tuberculose, le trahome 1 --o--

1 
'e•pf" e ~ pr ar. p. e commerce onn • 1.000 pomts, le second 770 points environ t l l di . . 12.30 Pro2 ramme 

e m h iqu · f d' l 1 f p · d 1 d'Istanbul perço1·t 5 p1·astres par Kg de e e pa u sme a1ns1 que sur les affa1·-1 · 
I y a eux m1 e . ept cen quaran e - t Ec p f H al . d b tt E t e d 1,. · t" L 12.35 Musique turque. 1 d 

.
11 

t t par pro · 1p ., par . ranç. -. nx mo ~s 1 et ~ tro. '.sième de 630 à 650 points envi - · 
. es. - r. « ro . .• au 1ourn . ron, suivant le no1nbre des participants. Vlan e a a ue. n ou re on perçoit, r s e immigra ion. e ministre com-

huît façons de pleuv,'l.•r (je les a1 c.:omp - 13(>0 L'h pétent donna les explicaltions nécessai- . eure exacte ; 
tées) . 

Et peut-être même un observateur plu" 1 re et le budget fut voté ainsi que celui 
subtil que moi arriverait-il aisément à 1 de la Justice. 

Radio-Journal ; 

Bulletin météoroloaique. 

dépasser ce chiifre. 
Chacun de ces façon> de pleuvo1r ex1 1 

se une de•cription (courte ou longue, é 1 

vOClltrice ou insistante, cla ique, roman­
tique ou baroque) qui soit appropriée . 
Dire seulemeent qu'il pleut, c'e,,,t aller au 
plus pres&é, d'une façon p eudo- cientifi­
que et que.que peu pare euse, c'e ·t s• 
débarras. er de la difficulté qu'il y a tou· 
jour:. à rendre des sensations smcères et 
profondes, c'es~ ramener la richesse mer­
veilleuse du concert à la froide, inerte et 
sommaire synthèse de /'abstrait. 

C'est, proprement, ne rien wre du tour. 
Autant vaudrait se taire. Et l'homme qui 
ayant eu l'honneur d'assister à ce mé -
téore (que le poète André Bretorr, entre 
autres, a célébré maintes fois d'une mn­
nière émouvante et splendide), l'homme, 
dis-je, qui a été jugé digne par 1es puis .. 
sances céle tes de contempler u11e pluie 1 
et qui n'est capable de trouver que 

1 
mots : « Il pleut > , cet homme est un 
pauvre sire et if ne faudrait pas beaucoup 
me pousser pour me faire dire qu'il est un 

lâche. • 1 
Quant à La Bruyère ,il n'était peut' -

être pas entièrement conscient des réper- Une vue général de Dantzig 

= 

13.15 .. 14 Musique variée. -----· .. ---··· .. --·.r-
BREVET A CEDER 18.SO 

--0--

Le propriétaire du brev·,t No 2.p1 ob- 118·35 

:ei:iu en Turquie en date du 30 : 19.00 
JUlll 1937 et relatif à « un procédé pour 119.15 
le traitem~nt catalytique d.:s combusti- l 2o.oo 
bles pour moteur>, désire entrer en rela -
tions avec les industriels du pays pour 
l'exploitation de son brt:vet par licence. 

Pour plus amples renseignements s'a-
d 

~~ 
resser à Galata Persembe Pazar Aslan . 21.00 

Han Nos r-3. l 
=-----------------, 21.15 

BREVET A CEDER 
21.25 

121.30 

22.30 

23.00 

* Proaramme. 

Solistes. 

Causerie : l'heure de l'a11:rkulture. 
Musique turque. 

L'heure exacte ; 

Journal-Parlé ; 

Bulletin météorolo11:lqu•. 
Musique turque chu•lque. 
J\tuslque turque. 
Causerie. 

Cours financiers et aaricolc1. 
Disques. 

Ncclp A$kln et son orchestre. 
Extraits d'oPéras. 

Dernières nouvelles et prollrnmme 
lendemain. 

23.15-24 Et voici le Jazz 1 ••• 

rlU 

Le propriétaire du brevet No 2432 ob­
tenu en date du 30 juin 1937 et relatif à 
cun procédé pour le traitement catalyti 
que des combustibles pour moteur>, dé -
sire entrer en relations avec l.;s indus -
triels du pays pour l'exploitation de son 
brevet par licence. 

DO YOU SPEAK ENGLISH ';' Ne 
laissez pas moisir votre anglais. _ .. Pre· 
nez leçons de corresp. et convers. d'u!l 
prof. anitl. - Ecr. «Oxford> au jouma!. 

Pour plus amples renseignements s'a­
dresser à Galata Persembe Pazar Aslan 
Han Nos 1-3. · 

............................... -4-.............. • ••• 
arides, dlnudés. - Une rupture peut briser un coeur... _ Oh ! cela, je l'admets !. .. Heureuse- parce que les gens rn:: parcoure:it pas asse/ 

- Tout à fait charmant ! ieta-t-elle en- iJ est dangereux de la faire légèremC'.lt. ment, toutes les tares ne sont pas hérédi l,ntemt.nt,et les yeux bien ouverts, cette fa r-

XI 

Mais François sourit et secoua la tê, . 
Il n'admettait nullem~nt k portrait tr:icé 
du chemin merveilleux. 

- Votre belle route d:oite, dont on ne 
peut s'évader et sur 'aquelle il faut m<u -
ch~r le sourire aux lèvres. avec un ba:i.deo 1 

sur les yeux, me paraît une impasse ou un 
affreux coupe-gorge, nposta-t-il m;<-c une 
certaine brusquerie . . J'ai horreur d s chl­
mins clos d. murs, d'o l'on ne découvre 
aucun paysage> et qui'l faut survn imp'a 
cablement parce qu'il n'y a 11ucun qurr 
moyen d'en sortir. 

Josiane Hait devenue songeuse. Ses 
grands yeux limpid~ regardaient da"l~ 1 
vague, avec une sorte de stupeur : elle {. 
tait comme atterrée par cette définition 
qui ressemblait si peu à la si·~nne. 

Où était, dans tout cela. la belle ronte 
enchantée des fiançailles que tout le mon­
de vantait ? 

« C'est votre meilleur temps, petite de· 

eore sur le même ton. - Ecoutez-moi, Josiane, 'd vous corn- taires ... Et surtout 11 n'y a pas toujours de meuse venel!·e fleurie des accordailles. · 
- De mon s~ntier fleuri, naturellement, prendrez mieux : j'ai connu un brave gar- vilaines maldies dans les familles 1 Chacun s'efforce de ne voir que les ros ; 

d , • · 1 b • • d · et repouss l'"dée d é · • on ne 1st1ague pas tres men e ut a at- çon qw a manque e courage pour pren- - D'accord ! Mais ne pensez-vous pqs . e . 1 es pm,s... ou mcmc. 
teindre. On sait seulement qu'on y arnvt. dre la tangente, quand il était enc:>re qu'il y a mille autres choses que la mala- ce qui est pire, ferme les yeux par peur 
peu à peu ; chacun de nos proches, d'ail- temps, et il a gâché toute sa vi~. die qui soi~nt des motifs de rupture ? ... 1 ~e commentaires qui naîtrai·,nt d'une ru!" 
lturs, nous parle d~ lui d'une façon dltÏé- « Deux jours avant son mariage, il avait Par exemple, un manque d'entente, de ure. Votre amie Elza me paraît une très 
rt:nte et assez troublante, comme si cc.:ux appris qu'une tare existait dans !a famil· trop grandes divergences d'idées, J'irréli- sage _pcrs~n~e ~uand elle vous conseille 
qui nous aiment cherchaient à maintenir le de sa fiancée ; le pêre de cette derniP.rt. gion, la jalousie, l'avarice, etc ... autant de de br"n réflech1r. 
nos yeux fermés. Que'.quefois, ·t:t qua•d et plusieurs de s .. s ascendants étai1.:nt raisons qui exigent un examen attentif. - Je commence à croire qu'elle a rai· 
une venelle coupe notre ~entier, nous nou3 morts fous ; le frère de la jeune fille ~tait - Oh ! nul n'est parfait ! ... Il faut sa- son. 
demandons si ce ne serait pas mieux d~ lui-même venu au monde idiot. voir passer bien des choses à son partf·· - J'en suis persuadé, moi. C'est pour-

moiselle, profitez-en ... > faire l'école buissonnière. « Mo~ ami se fit scrupuh~ de rompre naire. quoi, aussi longtemps que vous n'aurez 
, .c~acun, à l'f.'IlVI, ne s'amusait-il PH a - Oh ! ceci est très juste l Cette fois, son manage ; les choses lui semb1aient _ A la condition qu'on soit sCtr de soi- pas prononcé devant Dieu le « oui > fAt

91 

.u1 repéter ces mots ! vous racontez ça g1;ntimeat, François ! je trop avancées et le respect humain !e r"- même ... bi n certain d'être toujours indu!- qui vous lisa à jamais à un autre, je n,e 
- Alors, dcmanda-t-'~lle à Fran.;ois, l lc voix très bien, votre sentier fleuri, avec tint. Le coeur lourd d'incertitude, i'1 F,.uo\I- gent et d 1 regretter pl t rd considérerai en droit de faire appel à v0 

l 
e ne pas e us a · · lrc c~·ur et a' votre ra1·son. com1nc:nt voye<:-vous la voie qui conduit ses chemins de traverse. sa quand mêm·1; sa fi"ancée v• . . . · . . Ce n'est pas le partenaire qu'il faut exa-

au mari~g.e ? • - Parei; que c'est bien ainsi que do1v nt « Duc .mois apr~, elle devmt folle a son miner av.:c tant de soin, c'est son propr.~ Ces paroles, qui résumaient en quelque 
- '1 rc~ d1ffcre;it, e la vôtre , évaJun-1 êtr.• tous les chemins enchantés suivis par tour et 11 fallut 1 enfe111ner dans un .isi:e 1 caractère orte tout,s les théories que François vt' 

ment . ! repond1t-i.1 sans hésitation. A.:is1, les fiancés : ensoleillés, p·,uplés de fleurs.. d'aliénés. 1 0 ·d . . onf , . nait de soutenir, troublèrent Josia'.'.le plU' 
n

e gr d . D. . - n oit avoir c 1ance en celm qu' , 11 1, . 1 D . . e 
vous irnag:nez u . an .e route, très roi- et d'épines( hélas ! Il arrive même que cts « ix _mois après, elle devint folle à son on aime ... le coeur est plein de bonne vo· que e ne aurait vou u. ans sa poitr1!l· 
te, alors que moi, J• vois un petit s~nt1n dunières sont très nombreuses. A!ors, on t~u[. ~~il fallut l'enfermer dans un asile lonté quand il est sincère ... Enfin, on es- son coeur se serrait un peu. 
d·amourfux serpentant sous une voûte ue jette des regards att,ndris, à chaque car- da i ·. 1 père aussi arriver à transfonner celui qu'on En vérité, depuis longtemps", en.· étai; 
vudure, f:ntre de nombreux ros1!'!rs ... avec rdour sur les allées qui fuient vers d'au- 4. Inutile de vous dire la vie atroce que !épouse. en proie à certaines hésitations et poifl 
des 11.urs en quantité et beaucoup ct·épi- tres h'onzons ... si bien que ,parfois, on mène d..:puis mon camarade ; sans foyer, - Ce serait plus simple de se corriger n'était besoin d'Elza ou de François ~e 
nes sous les roses. · des tas ~e. fleurs mul- s'~vade dans ·une autre direction, sans sans femme, sans espoir de fonder une soi-même .. Avant de prétendre faire évo- Roever pour lui en faire admettr~ la légi· 
ticolor • mais, aus3:, des milliers de ron s'inquiéter si k partc.naire partage le mt:-1 famille. Toutes ses chances de bonheur luer son futur conjoint dans l'avenir. il sr- timité. Elle ne parlait tant de loyauté et 
ces cachées que chacun s'efforce den pas me désir. !reposent sur la possibilté qut! l'aliénée rait mi~ux de s'amender tout de suite ! de nécessité de tenir une pro:n,ss <11.1~ 
laisser voir à l'autre... Eli f 1 ·1 1 t't • pour mieux s'en convaincre et parce qU e ronça e sourc1 . • meure assez o pour lui permettre de re- - Voilà, on n y pense pas ! { 

- Bic::n jolie description, mais comb.ea - Cette fois, je vous arrete. Vous no commencer sa vie ... N'eCtt-il pas été plus _ C'est justement pour ce!a que, sur le elle avait un epeur affreuse d'y manque 
peu ra surant. votn: scntitr ! dit-die un trouvez pas que ces escapades sont déplo- raisonnable de reprendre sa parole quand beau sentier fleuri dont je vous parlais un jour. ( à suivre_!...-
peu a~1ère.. rablcs ? questionna-t-ell. sévèrement. il en avait encore la possibilité ? tout à l'heure, je vois d~s voies de déga-

- Comb1tn exact, en revanche ! Car, - Pas du tout ! Elles sont nature!les, - En effet, cette situation est !amen- gement... Il en faut même beaucoup 1 Il 
sï! ~ a. de graadcs taches ~e lumière et puisqu'il s'agit du bonheur de toute' l'C'xis- table, reconn'!t Josiane, assombrie. est nécessaire qu'il y en ait de nombreu­
des eclai~cies ravissantes qui font penser / tence et que l'époque des fiançailles est - Mon ami eCtt mieux fait, convenez- ses, afin que l'épreuve soit concluante ... A 
au paradis, sur mon chemin, on trouv è-, instituée pour apprendre à mieux se con-1 en, de ne pas considérer des fiançailles mon avis, petite Josiane, le mariage, au-

.. des fronùrières et des ndruits naître avant le mariage. 'comme un engagement définitif. jourd'hui, ne cause tant de faillites que 
l 
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Dr. Abdiil Vch1th BF.RKEM 
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